
PUB

LE

JOURNAL           
DE SIERRE

 D
IS

T
R

IB
U

T
IO

N
 T

O
U

S
 M

É
N

A
G

E
S

BIMENSUEL 
JGA 3960 SIERRE

NEUROSCIENCES 
SOMMET UNE 
CINQUANTAINE DE 
CHERCHEURS À CHETZERON 
POUR FAIRE AVANCER LES 
THÉRAPIES. LE PUBLIC 
N’EST PAS OUBLIÉ.

No 15

SPORT 
TENNIS 
Sierre accueille un 
tournoi Future. Les 
pros de nouveau à 
Pont-Chalais. > 18

SORTIR 
TOHU-BOHU 
A Veyras, le festival 
est de retour. Edition 
conviviale.      >21

Vous avez une info, des photos? 
www.lejds.ch – redaction@lejds.ch – Tél. 027 451 12 22

Ces métiers de goût

Notre supplément 

16 pages

4

votre partenaire local

pour vos campagnes 

publicitaires.

régie publicitaire  locale

027 329 77 11
impactmedias.ch
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Le 20 août dernier, 
le Service immobilier et patri-
moine de l’Etat du Valais a lancé 
le concours d’architecture de 
la nouvelle Ecole de design et 
haute école d’art du Valais 
(EDHEA) qui se construira sur 
le site des anciennes halles 
Usego. Le nouveau campus 
accueillera également l’Ecole de 
couture de Sierre et constituera 
un élément important du  
concept d’urbanisation du 

quartier des Condémines. 
Les 9000 m² seront dévolus 
à la formation et à la culture 
contemporaine, mais le public 
devrait pouvoir profiter aussi 
de certains locaux. Budgétisé 
à 35 millions, le campus devrait 
accueillir à terme environ 
350 étudiants. Le résultat du 
concours sera annoncé en 
février 2022.

PUB

LA PHRASE

Le 20 août dernier, 
le Service immobilier et patri-
moine de l’Etat du Valais a lancé quartier des Condémines

IceWatcher est une 
application mobile 
pour documenter les 
découvertes glaciaires 
et en informer immé-
diatement l’Office 
cantonal d’archéologie 
(OCA) que dirige la 
Sierroise Caroline 
Brunetti. Les prati-
quants de la montagne 
pourront ainsi notifier 
toute observation et 
seront en mesure de 
fournir des informations essentielles.  
Sous l’effet du réchauffement clima-
tique, les glaciers libèrent des vesti-
ges piégés parfois depuis des centai-
nes ou des milliers d’années. 
Préservés et isolés par la glace, ces 
éléments sont fragiles dès qu’ils sont 
libérés. L’OCA a donc développé 
cette application qui permet aux 

pratiquants de la 
montagne d’adopter 
les bons comporte-
ments. En cas de 
découverte, le 
premier réflexe à avoir 
est de ne rien toucher! 
Ensuite, en sélection-
nant le type d’objet 
parmi les options 
proposées, prendre 
une photo proche, 
puis un cliché plus 
large. Les données 

sont ensuite compilées et envoyées à 
l’OCA, qui pourra contacter l’auteur 
de la découverte. «Seule une partici-
pation active des pratiquants de la 
montagne et une connaissance des 
comportements à adopter garan-
tissent l’étude et la conservation de 
ces témoins de notre passé», expli-
que Caroline Brunetti.

LE CHIFFRE

«Le but est vraiment de nous 
aider à sauver ce patrimoine.»

CAROLINE 
BRUNETTI 
ARCHÉOLOGUE CANTONALE

35 MI0
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L’ÉDITO

Former rime avec 
qualité

C’était la 
rentrée des 
classes lundi 

pour 
les 
apprentis 
du canton. 
Des jeunes 
pleins 
de désirs, 
de rêves 

et qui commencent, déjà, une vie 
professionnelle active. Certains 
métiers ont moins la cote, comme 
les métiers de bouche. Mais le 
problème est aussi structurel. Les 
jeunes ne se bousculent pas au 
portillon, mais les enseignes qui 
forment les jeunes se font plus 
rares aussi. Nicolas Taillens, 
directeur de la boulangerie-
pâtisserie du même nom, est 
inquiet. Dans le Haut-Valais, il ne 
reste que deux commerces qui 
forment des apprentis. Parce que, 
comme le rappelle le boulanger-
confiseur de Crans-Montana, 
ce sont 50 boulangeries qui 
disparaissent par année en Suisse. 
Ces jolies boulangeries artisanales 
de village. Le pain industriel 
déferle sur la Suisse. Les surgelés 
proviennent d’Allemagne, 
de Hollande, de Pologne ou de 
Scandinavie. Heureusement, 
certains professionnels ont 
compris que leur salut passerait 
peut-être par la qualité. Mais il 
faut encore assurer la continuité 
et la relève professionnelle qui 
passe par la formation!

ISABELLE 
BAGNOUD 
LORETAN 
RÉDACTRICE EN CHEF

LE CONCOURS PHOTO

La transhumance a fortement 
impacté l’identité de la ville de Sierre. 
Contrairement à d’autres villes qui se 
sont formées à partir d’un premier 
noyau, Sierre s’est construite autour 
de ses quartiers qui étaient 
principalement peuplés de 
communautés anniviardes.  
Au printemps et à l’automne, des 
villages entiers du val d’Anniviers 
migraient en plaine pour y travailler  
la vigne et effectuer d’autres travaux 
agricoles. Guidée par le rythme des 
saisons, cette population vivait à 
Sierre durant environ deux mois 
avant de regagner son village dans  
la vallée. 
 
Aujourd’hui, cette âme de quartiers 
est encore très présente à Sierre.  
A l’occasion des Journées européennes du patrimoine, le week-end des 11 et 12 septembre, des visites guidées gratuites 
des quartiers historiques du Bourg et de Tservettaz (le samedi) et Muraz et Villa (le dimanche) sont organisées par 
l’Office du tourisme de Sierre. Elles sont guidées par Louis-Fred Tonossi, guide du patrimoine sierrois. Les inscriptions se 
font par téléphone auprès de Sierre Tourisme au 027 455 85 35 jusqu’au 10 septembre à midi.

LA QUESTION DE LA SEMAINE:

.

Durant la transhumance, quels villages anniviards 
se regroupaient dans les quartiers de Tservettaz, 
Muraz est et Muraz ouest (Viouc)? 

Soif de découvertes? Participez à notre concours 
et tentez de remporter: 
• Un «Pass dégustation» pour deux personnes à 
l’œnothèque du Château de Villa 
 
 
 

Pour participer: Répondez à la question de la 
semaine par e-mail à info@sierretourisme.ch ou 
par téléphone au 027 455 85 35 
 
Date du tirage au sort: 3 septembre 2021 
Réponse du concours précédent: Musée du vin 
Dernière gagnante: Andrée-Laure Favre, Chippis

©LUMIERE.CH
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 CRANS-MONTANA Une cinquantaine de 
neuroscientifiques du monde entier partici-
pent à la première édition du Neuroscience 
Summit à Chetzeron. Au lendemain de cette 
première qui se déroule sur trois jours du 6 au 
8 septembre, les scientifiques rendront comp-
te de leurs réflexions au grand public. Pierre 
Magistretti, coorganisateur de ces nouvelles 
rencontres, n’en est pas à son coup d’essai. On 
se souvient des «Surprises du cerveau», expé-
riences proposées au grand public autour de la 
créativité du cerveau. On connaît aussi ses as-
pirations à créer des ponts entre diverses disci-
plines, comme il l’a fait entre la psychiatrie et 
les neurosciences. Alors c’est assez naturelle-
ment que lorsque son ami, le professeur Luigi 
Pulvirenti, fondateur et directeur de la Neuro-
science School of Advanced Studies (NSAS) a 
évoqué la possibilité de créer un symposium 
autour des neurosciences, Pierre Magistretti 
lui a proposé de prendre de la hauteur à Crans-
Montana. «Aujourd’hui, le quotidien d’un 
chercheur s’articule autour des demandes de 
financement pour ses recherches et l’écriture 
et la révision d’articles scientifiques, primor-
diales si on vise une carrière académique», 
rappelle Pierre Magistretti. «Luigi Pulvirenti a 
remarqué que cette compétition âpre éloigne 

les différentes spécialités et que les scientifi-
ques conversent peu ensemble. Actuellement, 

aucun espace de réflexion ne laisse aux neuro-
scientifiques l’occasion de faire un pas de côté, 
de prendre du recul et de réfléchir hors des 
sentiers battus.» 

Croiser les disciplines pour faire 
avancer les thérapies 

Car la question la plus importante pour le 
professeur est: comment accélérer les traite-
ments des maladies du système nerveux? Cer-
tainement en connaissant mieux les différents 
aspects des neurosciences. Les neurotechnolo-
gies communiquent par exemple très peu avec 
les neurosciences moléculaires. «Pour avan-
cer, les neurosciences doivent intégrer des 
connaissances et des outils provenant de plu-
sieurs disciplines», explique le scientifique qui 
a grandi à Crans-Montana. 

Les chercheurs ont rapidement répondu à 
l’invitation, c’est probablement la preuve d’un 
besoin de sortir des sentiers battus pour de li-
bres discussions. 

Jeudi 9 septembre à 18 heures au Régent, le 
public pourra entendre un compte rendu des 
divers échanges. Pierre Magistretti, Luigi Pulvi-
renti et Alim Benabid, scientifique auréolé lui 
aussi de nombreux prix, donneront trois brè-
ves conférences. 

ISABELLE BAGNOUD LORETAN 
 
Entrée libre. Réservation: https://bit.ly/futur_neurosciences ou 
au 079 816 54 40.

Prendre du recul pour créer un espace de réflexion et croiser les diverses disciplines 
autour des neurosciences. C’est l’ambition du Neuroscience Summit. DR

Le professeur Pierre Magistretti est doyen de la 
faculté de biologie et sciences de 
l’environnement à l’Université KAUST à 
Djeddah, il reste également affilié à l’EPFL et 
aux Universités de Lausanne et de Genève 
comme professeur honoraire. Il est aussi 
directeur du pôle de recherche national 
SYNAPSY. Pierre Magistretti, qui a grandi à 
Crans-Montana où il revient très régulièrement, 
est notamment connu pour ses recherches 
autour des cellules gliales et du métabolisme 
énergétique du cerveau. 

Pourquoi est-ce important d’inviter le public? 
C’est un devoir du chercheur de partager ce 
qu’il fait. Transmettre c’est aussi susciter de 
nouvelles vocations, partager ce qu’on sait et 
ce qu’on ne sait pas. 

Selon vous, la clinique ne va pas assez vite?? 
L’ambition d’un tel forum est d’accélérer les 
thérapies. Il y a quarante ans que je travaille 
sur le cerveau, j’ai eu des grands labos, je 
crois avoir découvert quelques mécanismes 
importants, publié de bons papiers, mais je 

suis médecin à 
la base et je 
me demande 
pourquoi nous 
n’avons pas 
plus de 
résultats 
tangibles dans 
les maladies 
neurodégénératives 
comme Alzheimer. Aujourd’hui, 30% de la 
population a, à un moment de sa vie, un 
problème neurologique. Il n’y a pas encore 
suffisamment de start-up dans le domaine, 
car la pure recherche académique ne suffit 
pas. 

Cet essai va-t-il se reproduire? 
L’idée serait de répéter cet événement chaque 
année. Nous rêvons d’en faire une sorte de 
«Davos du cerveau» où cette fois-ci, 
chercheurs, investisseurs et start-up pourraient 
se rencontrer autour des mêmes enjeux et 
faire avancer les thérapies.

PIERRE MAGISTRETTI 

Il rêve d’un Davos du cerveau

NEUROSCIENCE SUMMIT SYMPOSIUM 

Tous autour du cerveau pour 
faire avancer les thérapies

à 

atives
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ACHAT D’OR &
D’HORLOGERIE
Tous les vendredis, chez

Coquoz Luxury, route du Simplon 8,
1958 ST-LÉONARD, bureau ouvert

de 9h00 à 12h00 et de 13h30 à 17h00
NOUS ACHETONS :

Tous bijoux en or, même cassés (bagues, bracelets, colliers,
lingots, or dentaire, toute monnaie en or ou argent).

Toute argenterie 800 et 925.

ÉGALEMENT GRAND EXPERT D’HORLOGERIE
Montres

LONGINES, HEUER, IWC, OMÉGA, PATEK PHILIPPE, ROLEX,
VACHERON, ZENITH, MONTRE DE POCHE, MONTRES
BRACELET, TOUS CHRONOS, TOUTES HORLOGERIES ET
TOUTES MONTRES EN ACIER, PENDULE, PENDULETTE,

ATMOS, ETC.

N’hésitez pas à prendre vos montres cassées,
nous les rachetons pour leurs pièces !

Nous achetons également tous tableaux de peintres valaisans
et tous tableaux école suisse et étrangère du XVIe au XXe.

Paiement cash calculé au prix du jour avec discrétion.
Balance fédérale homologuée.

JE ME RENDS ÉGALEMENT
À DOMICILE.

Pour tous renseignements :

M. Coquoz au tél. 079 893 90 30
www.coquozluxury.ch
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ISABELLE BAGNOUD LORETAN 
 
Il est 7 h 30 au laboratoire de la 
boulangerie-pâtisserie Taillens 
aux Violettes. Le royaume des 
gourmands. Le pain frais, la farine 
et le chocolat embaument les es-
paces. La journée est déjà bien en-
tamée pour les braves qui ont 
commencé leur job à 4 heures. La 
production du jour, les pains, les 
viennoiseries, les sandwichs, les 
gâteaux… tout est déjà parti ali-
menter les cinq enseignes de l’arti-
san du Haut-Plateau. Chez les 
Taillens, trois générations de bou-
langers-pâtissiers, on a toujours 

formé des apprentis. Cinq jeunes 
se mêlent à la quinzaine de colla-
borateurs pâtissiers- 
confiseurs sur le pied de guerre 
pour l’Omega European Masters 
de golf. Ils travaillent en silence, 
les tâches sont assignées, les ges-
tes rodés. Inês Cunha a préparé ce 
matin des sandwichs, glacé les ca-
racs et les tartelettes au citron, 
préparé les mille-feuilles. 4 heu-
res, c’est l’heure où commence le 
métier qu’elle a choisi. L’apprentie 
en 3e année en pâtisserie- 
confiserie a repris ce lundi le che-
min des cours, comme 9000 au-
tres apprentis du canton. Les ho-

raires ne semblent pas poser 
problème à cette jeune femme 
studieuse et déterminée. «Quand 
tu fais cet apprentissage, tu fais un 
choix. J’apprécie d’avoir du temps 
libre l’après-midi. Mais à 19 h 30, je 
me couche, je ne peux pas arriver 
ici fatiguée», affirme l’artisane qui 
donne un coup de main à la con-
fection des tuiles. «Mes amis me 
trouvent courageuse. Moi, je dis 
qu’il faut le faire sérieusement, si-
non il faut arrêter!»  

Inês Cunha a tout juste 18 ans. 
Durant sa scolarité obligatoire, 
elle a réalisé plusieurs stages. «Au 
départ, je souhaitais être vétéri-
naire, mais j’ai eu des allergies. J’ai 
ensuite testé la coiffure, le do-
maine socio-éducatif, la cuisine et 
enfin, j’ai effectué deux stages en 
pâtisserie.» Inês apprécie les gran-
des équipes, l’organisation rigou-
reuse, les jours où ça voltige 
comme durant les fêtes de fin 
d’année. «J’aime me dire que le 
client apprécie ce que je lui pré-
pare.» Ce qu’elle préfère confec-
tionner? Les mille-feuilles. Com-
ment elle se voit dans le futur? «Je 

me vois inventer des gâteaux. J’en 
réalise parfois à la maison. J’ai 
vraiment trouvé mon truc!» 

«Ici, c’est plus artisanal» 
Antoine Roux, lui, a commen-

cé sa 1re année d’apprentissage le 
2 août dernier. Le nouvel apprenti 
se montre souriant. Il a tout juste 
15 ans mais sait ce qu’il veut. «J’ai-
merais devenir chocolatier, mais 
je dois me former d’abord comme 
pâtissier-confiseur pour y arriver. 
J’habite Grimisuat, mais j’ai une 
chambre à disposition à côté du la-
boratoire. J’ai essayé plusieurs pla-
ces de stage à Sion, à la Clinique 
de Valère aussi. Ici, j’ai tout de 
suite senti que c’était plus artisa-
nal, plus convivial aussi.»

 CRANS-MONTANA   C’est la rentrée pour les apprentis. L’évolution des 
métiers liés à la boulangerie-pâtisserie inquiète. Car si les apprentis sont un peu 
moins nombreux à s’engager, ce sont aussi les lieux de formation qui deviennent 
rares! Rencontre avec Inês Cunha et Antoine Roux, apprentis chez Taillens, 
à l’heure où disparaissent chaque année en Suisse près de 50 boulangeries! 

Inês Cunha en train de préparer les tuiles. Il est 9 heures et 
la journée est presque terminée!  LE JDS

«Il faut le faire 
sérieusement, 
sinon il vaut 
mieux s’arrêter.» 
INÊS CUNHA 
APPRENTIE DE 3E ANNÉE

Un mille-feuilles préparé par Inês Cunha, apprentie de 3e année.  
DR

Les apprentis du bon goût 
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C’est un phénomène en pleine expansion 
depuis quelques années: les food trucks ont 
pris place dans notre quotidien. Pour 
les nouveaux entrepreneurs, c’est une 
première affaire qui est aussi bien un gage 
de sécurité (développer un commerce de 
taille abordable) que de liberté (pouvoir 
changer fréquemment de lieu). Côté 
clients, cette tendance répond à une 
véritable aspiration à manger vite et 
bien. Pratique et documenté, enrichi de 
conseils et de cas pratiques, ce guide donne toutes 
les clés pour monter et réussir son business en proposant une démarche 
structurée dans le temps (les questions à se poser avant de démarrer, 
tout savoir sur le financement de l’activité, comment utiliser le Web pour 
booster son activité, etc.), ainsi que des exemples réels et des retours 
d’expérience variés. 
«Monter son food truck: mode d’emploi» de Richard Volodarski

on 
s ont

age
de 

onne toutes
ness en proposant une démarche

Ouvrir son restaurant, devenir chef… un rêve 
qui devient parfois réalité. Mais l’hôtellerie-
restauration propose bien d’autres métiers, 
moins connus du grand public mais tout 
aussi passionnants. Dans ce livre, des 
professionnels de tous les âges racontent 
comment ils sont devenus serveur, 
boucher amoureux de la belle viande, 
crémière de renom, traiteur très 
imaginatif ou pâtissier star. En suivant 
des parcours académiques ou plus 
tortueux, on découvre ce qui mène 

une fille ou un garçon à devenir designer de 
vaisselle, à opter pour la restauration collective, ou la recherche 

agroalimentaire, la sommellerie, l’horticulture ou la boulangerie. Ce 
livre permet d’envisager toutes les facettes de la galaxie des métiers 
de bouche et de trouver les écoles et les formations qui y conduisent. 
«La cuisine: des métiers, une passion» de Maryline Letertre

Ouvrir
qui d
resta
moin
aus
pro
com
bo
cr
im
d
t

une fille ou un
vaisselle à opter pour la resta

«Petits meurtres à l’étouffée», «Mort sur le gril» ou encore 
«Coquillages et trépassées», l’auteur Noël Balen a choisi 
de situer ses polars dans le monde culinaire tout en 
nous faisant visiter une région, ici Lyon, puis le Vaucluse 
ou encore Concarneau. Le ressort de cette série de six 
tomes, dont chaque livre peut se lire séparément, ne 
repose pas sur un suspense intenable ni sur une 
construction diabolique, mais plutôt dans la 
découverte d’une région et de ses spécialités 
culinaires. Une autre manière de découvrir un terroir 
avec cette série légère et originale qui fait voyager 
dans le monde des métiers de bouche et de ceux 
et celles qui gravitent autour. 
«Crimes gourmands» de Noël Balen

encore
choisi
n 
cluse
six

ne

ir 

ET AUSSI…  
«Ils ont osé réussir: témoignages singuliers» d’E. Chabrot: C’est 
quoi la réussite dans le fond? Y a-t-il une voie unique? Des modèles 
efficaces, des recettes? Les autrices expertes RH enquêtent auprès 
de femmes et d’hommes d’horizons différents, qui ont réussi selon 
des schémas personnels. 
«La cheffe, roman d’une cuisinière» de Marie Ndiaye: Le narrateur 
relate la vie de Cheffe, une cuisinière installée à Bordeaux dont il fut 
l’assistant. Son ascension jusqu’à la déroute de son établissement. 
Un beau portrait de femme dans un univers encore très masculin. 
«200 métiers autour de toi» de S. Bordet: un album jeunesse 
autour de 20 lieux pour découvrir de nombreux métiers et susciter déjà 
certaines vocations dès le plus jeune âge sur www.bmsierre.ch/jds

En lien avec l’article sur les apprentissages des métiers de 
bouche, l’équipe de la Bibliothèque-Médiathèque de Sierre 
vous propose d’élargir le sujet avec quelques références issues 
de ses collections. Des ouvrages plus ou moins récents, mais 
surtout des incontournables à (re)découvrir:

«Nous n’avons pas trop de difficultés à 
recruter des apprentis dans la pâtisserie 
– ce qui est moins le cas dans la 
boulangerie – mais il y a de moins en 
moins de personnes qui les forment», 
rappelle Dominique Stöckli, maître 
d’apprentissage chez Taillens. «Et je ne 
crois pas que tous les professionnels 
soient de bons formateurs non plus», 
ajoute le pâtissier affable qui fut 
longtemps professeur à l’Ecole des 
Roches. Il n’apprécie pas non plus 
qu’on dise que les jeunes d’aujourd’hui 
«ne sont plus ce qu’ils étaient». Une 
vieille rengaine qui a ses limites: «Nous oublions comment nous 
étions!» Car la vie d’apprenti est forcément un choc: se lever 
tranquillement à 8 heures pour l’école, c’est terminé. A 4 heures, on 
enfile son costume et c’est un monde où tout va très vite, il faut être 
productif! «En juin dernier, Emilie a terminé meilleure apprentie du 
canton», relève fièrement le formateur. Comment donner envie aux 
jeunes de s’engager? «Effectuer des stages me semble l’une des 
meilleures pistes à suivre. Si une partie du travail peut sembler 
répétitive, il peut être très créatif aussi», conclut ce boulanger-pâtissier 
au bénéfice d’un brevet fédéral de formation d’adultes et d’un master 
en sciences de l’éducation à l’Université de Genève!

DOMINIQUE STÖCKLI 

Le choc du monde du travail
Nicolas Taillens, directeur, 
estime lui aussi que les 
lieux de formation 
commencent à manquer. 
«Sur les 60 enseignes qui 
font partie de l’association 
valaisanne des 
boulangers-pâtissiers, 
seules 20 forment des 
jeunes. Dans le Haut-
Valais, il n’y a que Zermatt 
et Simplon-Village qui accueillent des apprentis!» s’inquiète Nicolas 
Taillens, à la tête de la troisième boulangerie valaisanne après 
Zenhäusern et Michellod. «Un jour, nous serons à la retraite. Si nous 
voulons poursuivre l’aventure, il faut former des jeunes et si possible 
de la région. On a besoin de professionnels pour continuer à faire notre 
travail de façon artisanale. Car aujourd’hui, il n’y a plus besoin d’être 
boulanger pour ouvrir une enseigne, il suffit de savoir ouvrir des 
cartons et cuire les produits importés prêts à être consommés! 
Un apprenti qui réussit est une grande source de satisfaction. 
On l’accompagne, on le voit devenir indépendant, grandir… Bien sûr, 
nous avons eu des ruptures de contrat. Un jeune aura forcément des 
doutes durant sa formation, c’est pourquoi le soutien de ses parents 
est très important. J’ai le sentiment que certains ont lâché aussi parce 
qu’il n’y avait pas de famille derrière.»

NICOLAS TAILLENS 

Un jeune en formation a forcément des doutes
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 SIERRE «Mouvement-k en 
montagne» est un programme 
sportif qui s’adresse aux femmes 
atteintes du cancer. La 1re édi-
tion de ce projet aura lieu du 3 au 
5 septembre en Valais et permet-
tra à six femmes de rejoindre la 
cabane des Mille puis celle de Pa-
nossière au pied du Grand Com-
bin pour arriver enfin au barrage 
de Mauvoisin. Laetitia Marchand 
Aymon, une professionnelle en 
activité physique adaptée, spécia-
lisée en oncologie et infirmière a 
imaginé le projet qui a pour ob-
jectif de permettre de partager, 
d’évoluer et de se reconstruire 
dans le mouvement. «Les études 
ont révélé que l’activité physique 
dans la vie quotidienne était pri-
mordiale pour lutter contre les 
effets secondaires liés à la mala-
die et aux traitements. Le repos 
n’apaise pas forcément cette fati-

gue onco-induite. Il est important 
d’accompagner le plus vite possi-
ble les personnes dans le mouve-
ment pour qu’elles ne perdent pas 
leur masse musculaire ni leur ca-
pacité cardio-respiratoire».  

L’activité est bonne pour le 
physique et pour le moral 

Aude Métrailler partage cet 
avis. L’économiste et gestionnaire 
en tourisme a eu un cancer du 
sein. Après une double mastecto-
mie, cette maman de 39 ans, en-
couragée par sa sœur atteinte aus-
si d’un cancer, a contacté la Ligue 
contre le cancer. «J’ai rencontré 
Laetitia lors de rendez-vous heb-
domadaires de sport en extérieur 
organisé par la Ligue. Entre les 
opérations et les traitements, ces 
rendez-vous m’ont donné un 
rythme, les cours m’ont permis de 
rester active et j’ai pu rencontrer 
des personnes touchées elles aussi 
par la maladie. Ça compte quand 
on vit à l’écart de tout, qu’on ne 
travaille plus et qu’on a moins de 
vie sociale. Physiquement, chacun 
y allait de ses possibilités mais j’ai 
rapidement remarqué que bouger 
c’était bon pour mon mental et 
pour mon physique», explique 

cette maman qui vit à Randogne. 
Depuis janvier, Aude a repris son 
travail et comme elle a aussi tou-
jours fait passablement de monta-

gne, elle a accepté le challenge. 
«La montagne, les balades m’ont 
toujours apporté beaucoup, c’est 
aussi grâce à la marche que j’ai 
rencontré d’autres personnes de la 
région. Quand on attend des ré-
sultats, on est dans le flou, on ru-
mine… C’est sain de ressentir de 
la fatigue physique! Laetitia nous 
a préparé un programme d’entraî-
nement, je me réjouis de cette sor-
tie dans des cabanes que je ne con-
nais pas», conclut Aude 
Métrailler.   
 ISABELLE BAGNOUD LORETAN

PROJET SPORTIF POUR DES FEMMES ATTEINTES D’UN CANCER 

Le partage en mouvement

PUB

«Entre les 
opérations et 
les traitements, 
ces rendez-vous 
m’ont permis 
de rester active, 
en contact.»

Aude Métrailler au premier plan participera à la 1re édition 
«Mouvement-k en montagne», un programme sportif qui s’adresse 
aux femmes atteintes d’un cancer. DR

    30 août 2021 
    30ème rentrée ! 

                                                                         
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 
Éveil à la Danse - Jazz Danse - Modern’Jazz 
Danse Classique/Pointes - Street Jazz - Ragga 
Cabaret - Contemporain - Danse Orientale 
  Hip-Hop Latino & Girly - Yoga - Pilates  
  Barre à Terre - Renforcement - Stretching 

Rejoignez-nous ! 
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1500 poulets sur le gril 
SIERRE La 22e édition de la Fête du poulet se 
déroule dès aujourd’hui, 27 août et jusqu’au 
29 août. Quelque 1500 poulets sur le gril, musi-
que populaire, carrousels et clown. Sept petits 
chapiteaux sont répartis sur la place et un po-
dium pour les musiciens. Deux nouveautés au 
programme: la présence d’un marché maraî-
cher et artisanal à l’avenue Général-Guisan et 
un défilé de vélos anciens du Musée Elsig de 
Chippis dimanche à 11 heures et à 14 heures sur 
la même avenue. Du côté musical, on retrouve 
Mary, la femme orchestre, le jeune prodige 
de l’accordéon Karene Neuville accompagnée 
de Jo, mais aussi de la musique populaire et de 
l’accordéon avec Walter de Grächen. Dimanche 
matin pourra compter avec la participation de 
Lou Tintamaro de Cogne, groupe folklorique 
de la vallée d’Aoste. 
Vendredi: ouverture des stands dès 10 h; samedi et dimanche 
dès 9 h. Entrée libre. 
 

Cirque au sommet a attiré  
9000 spectateurs 

CRANS-MONTANA Au total, le festival 
Cirque au sommet a accueilli 9000 spectateurs. 
Un record pour l’événement qui réunit certai-
nes des meilleures troupes de cirques contem-
porains d’Europe. Le festival présentait plu-
sieurs spectacles sous chapiteau ou en extérieur 
offrant divers spectacles durant la journée et en 
soirée. Un accueil qui a réjoui les organisateurs 
et promet de nouvelles éditions. 
 

Cours de fauche à l’ancienne 

VENTHÔNE La SWO (Stiftung Wirtschaft 
und Ökologie) organise samedi 4 septembre dès 
8 h 15, des cours de fauche à l’ancienne pour 
apprendre à entretenir votre extérieur de 
manière sereine et durable avec la faux. Vous 
apprendrez aussi les techniques de battage et 
d’aiguisage de la lame. Rendez-vous à 8 h 15 à 
Obabao. 
Inscriptions et informations: tk@stiftungswo.ch 

Télésiège, enneigement 
mécanique et téléphérique  
CHALAIS/VERCORIN Les travaux du télé-
siège Tracui – Mont-Major avancent. Les pylô-
nes ont été héliportés mardi dernier et le mon-
tage des gares aval et amont devrait suivre. 
La mise en service du nouveau télésiège est 
prévue pour cet hiver. 
Parallèlement, la commune a reçu l’autorisation 
de construire l’extension du réseau d’enneige-
ment mécanique sur la zone de Tracui. 
Et enfin, suite au retrait de l’ancien président 
Alain Perruchoud, c’est Kilian Siggen, con-
seiller communal à Chalais, qui a été désigné 
pour assumer la présidence de la société 
Téléphérique Chalais-Vercorin SA. Selon les 
intéressés, une décision du Conseil d’Etat est 
attendue dans les toutes prochaines semaines 
à propos du projet de renouvellement de 
l’installation qui relie Chalais à Vercorin. 

Condamnations 
CRANS-MONTANA Les derniers membres 
de la bande d’escrocs internationale qui avait 
piraté les machines à sous du casino de 
Crans-Montana et emporté 400 000 francs ont 
été condamnés. La justice valaisanne est 
parvenue à démanteler la majeure partie des 
malfaiteurs. Le gang était composé de pirates 
informatiques russes, d’escrocs croates et turcs 
et d’un complice à l’intérieur, un Belge, respon-
sable financier du casino! Seuls les hackers 
russes n’ont pas pu être identifiés car ils ont 
juste vendu leur logiciel à l’équipe sévissant en 
Valais. Une dizaine de membres ont donc été 
finalement jugés, à l’exception d’un prévenu qui 
fait l’objet d’un mandat d’arrêt international. Les 
peines infligées vont de six mois de prison avec 
sursis à douze mois de prison ferme. Plusieurs 
d’entre eux ont fait l’objet d’une mesure 
d’expulsion de Suisse. 

Zone 30 
SIERRE La nouvelle exposition de Zone 30 Art 
public débutera dès le 30 août, jour de vernis-
sage à 18 heures. Dédié à la transidentité, le 
travail photographique de Julie Langeneger 
Lachance présente six portraits de personnes 
transgenres. A travers cette série, la question est 
posée du rapport entre l’être humain, sa nature 
propre et sa possible émancipation du détermi-
nisme biologique. 
Rue Centrale. 

Une expo dans un coin de 
paradis 
BRIEY Samedi 28 août de 11 à 19 heures, une 
dizaine d’artistes autodidactes exposent leurs 
œuvres dans un lieu bucolique, à l’impasse du 
Rocher 4 à Briey. L’occasion de découvrir les 
peintures et sculptures d’Isabelle et Laurent 
Jacob, les rakus et sculptures de Madeleine et 
Stéphane Gay, les peintures de Béatrice 
Sauthier, l’art floral de Marie-Jeanne Ferracini, 
les peintures de Dominique Lugon. Tallil, 
Noël et Claude Lonfat présenteront aussi des 
sculptures. Entrée libre.

EN BREF

PUB
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  SIERRE   Après quarante-six ans 
comme courtier auprès de Publici-
tas puis d’impactmedias, Serge Roh 
prend sa retraite. Durant toutes ces 
années, celui qui fut aussi prési-
dent des commerçants de Sierre ne 
participera plus à la bonne marche 
économique du «Journal de 
Sierre», qui, faut-il encore le préci-
ser ne vit que grâce à ses annonces 
publicitaires! 

Des débuts laborieux 
Serge Roh a débuté le 1er juillet 

1975 comme apprenti chez Publi-
citas. C’est en 1981 que le Conthey-
san est «parachuté» à Sierre pour 
remplacer Stéphane Favre. «Au dé-
but, je ne connaissais personne ici, 
les clients me testaient, rien ne se 
faisait par téléphone, j’ai dû faire 
mes preuves», se souvient Serge 
Roh. Mais le courtier étend rapide-
ment son réseau commercial et 
commence à se plaire dans son tra-
vail. Il faut dire qu’à l’époque, la 
presse papier ne souffre d’aucune 
concurrence: il n’y avait alors ni ra-
dio et télévision valaisannes, pas 
d’internet ou de journaux gratuits: 
«Nous avions le monopole, les 
pubs tombaient presque toutes 
seules! Je quittais rarement un 
client sans annonces et c’était rare 
qu’ils demandent le prix! Au-
jourd’hui, tout se négocie.» 

Serge Roh a aimé son travail qui 
exige le goût des contacts humains 
et des relations de confiance: 
«Même s’il y a toujours la pression 
du chiffre et le fait qu’il a fallu que 

je m’adapte à la numérisation du 
métier, j’ai aimé les contacts et la li-
berté que m’a offerte ce travail.» 

Avant de partir, il n’oublie pas 

ses fidèles clients. Un clin d’œil au 
garage Olympic et à son directeur, 
Paul Antille, qui a pris l’année der-
nière sa retraite aussi! «C’était l’un 

de mes plus grands clients et il a été 
le plus fidèle de mes annonceurs», 
se souvient avec émotion Serge 
Roh. 

Pour son futur, le courtier ima-
gine peut-être trouver un petit job, 
faire un peu de bénévolat… 
«J’aime marcher et je vais repren-
dre le ski. Et je me réjouis de parta-
ger l’apéro ici avec mes anciens 
clients qui sont devenus mes 
amis!»  

Et s’il fallait donner un conseil à 
Sabrina Fischer (lire encadré) qui 
le remplace, il dirait: «Il ne faut ja-
mais brader les prix, ils donnent la 
valeur au titre, c’est un gage de cré-
dibilité!» Qu’on se le dise. 

Si vous souhaitez croiser Serge 
Roh ce week-end, sachez que vous 
le trouverez du côté de la Fête du 
poulet qu’il coorganise… Toute la 
rédaction lui souhaite une bonne 
retraite. 

ISABELLE BAGNOUD LORETAN 

Serge Roh, quarante-six ans comme courtier et presque autant 
pour le «Journal de Sierre». LE JDS

PUB

SABRINA FISCHER 

Motivée!
Sabrina Fischer remplace Serge Roh. La jeune 
femme de 27 ans habite à Vex et se sent très à 
l’aise dans la vente. Après une maturité gymnasiale 
au collège de Saint-Maurice, Sabrina Fischer se 
lance dans la vente, domaine qui lui a déjà permis 
de gagner son argent de poche durant ses études. 
Elle débute le 1er avril 2019 chez impactmedias. «Je 
serai basée ici pour mieux rencontrer la clientèle du 
«Journal de Sierre», explique Sabrina Fischer qui se 

réjouit de relever ce 
nouveau défi même 
si elle en connaît déjà 
quelques ficelles: «J’aime 
ce travail car j’ai une facilité 
de contact et le travail est très va-
rié. On rencontre des domaines très différents: le 
matin une banque, l’après-midi un salon de coif-
fure… C’est très enrichissant.»

IMPACTMEDIAS SERGE ROH PART À LA RETRAITE 

Quarante-six ans au service de la pub!
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Le froid va arriver, avec l’humidité et le vent et vous habitez dans 
un logement mal isolé… Alors que peut-on faire pour y mieux 
vivre? 
Près de 20% des déperditions thermiques proviennent des fenêtres 
mais aussi des portes mal isolées. Pour une porte d’entrée en 
contact direct avec l’extérieur, c’est encore pire car si elle est mal 
isolée, elle laisse le froid 
s’infiltrer facilement. D’où 
l’importance d’une porte 
d’entrée sans courant d’air. 
Pour les portes et les fenêtres, la 
première chose à faire est de 
vérifier les joints. Pour ce faire, 
prenez une simple feuille de 
papier, coincez-la entre le 
dehors et le dedans et refermez 
la porte ou la fenêtre. Ensuite, tirez un peu sur la feuille. Si la 
feuille vient à vous, c’est qu’il faut changer le joint. 
Pour le bas de la porte, j’ai vu plusieurs fois des gens utiliser des 
boudins, mais ils auront un effet très limité. Par contre, vous 
pouvez installer un bas de porte brosse ou une plinthe automatique 
qui donneront de bien meilleurs résultats et qui sont assez peu 
coûteux. 
Pour les vitres, vous trouvez sur le marché des doublages en 
plastique que vous pouvez facilement fixer avec un sèche-cheveux. 
Ou alors, la méthode la plus radicale est de changer la fenêtre en 
préférant un triple vitrage. Vous pouvez encore installer à 
l’intérieur un rideau thermique qui permet de vous protéger du 
froid. Ce type de rideau possède une doublure thermique qui  lutte 
plutôt bien contre les basses températures. 
Pour la serrure, n’hésitez pas à placer un volet pivotant devant votre 
trou de serrure. Ainsi, l’entrée d’air sera bloquée et les pertes de 
chaleur seront limitées. 
Dans le même ordre d’idées, investissez dans un peu de calfeutrage 
pour protéger du froid votre chatière. 

TRUCS ET ASTUCES  
DE L’IMMOBILIER

RETOUR SUR IMAGES 

Copieux mélange

 GRIMENTZ  La capitale du géranium vaut bien un concours des bal-
cons fleuris. Les premiers prix ont été décernés à Gaby Schneider dans la 
catégorie chalet (photo), à Cécile Perrin et Chantal Klingler (ex aequo) 
pour les appartements. L’Hôtel des Becs de Bosson a reçu le premier prix 
dans la catégorie commerce et enfin, c’est Le Carambar qui est le plus bel 
immeuble fleuri du village!

 SIERRE  Jean-Jacques Lejoncour n’est jamais avare d’œuvres spectacu-
laires. Il utilise des matériaux de récupération dont il sait toujours expri-
mer la part poétique. A l’avenue Général-Guisan, la sculpture signale 
qu’en face, dans la galerie Métro Sierre (passage Métropole), deux artis-
tes, le poète Jean-Pierre Balpe et le peintre Jean-Blaise Evéquoz, ont 
échangé durant le confinement des poèmes et des toiles pour créer des 
œuvres à quatre mains. Une idée originale à laquelle s’est associé le 
sculpteur de Chippis avec cette œuvre.

J J L ’ d

Comment se protéger 
du froid qui arrive?

Une fois par mois, l’entrepreneuse 
NATHALIE TUBEROSA 
livre pour le «Journal de Sierre»  
ses trucs et astuces dans  
les domaines de la construction  
et de la rénovation.

Si un sujet vous tient à cœur, vous pouvez poser vos questions à: 
redaction@lejds.ch

Un dernier conseil: pour un investissement rentable, rempla-
cez entièrement votre porte d’entrée, car si elle est source de 
déperdition de chaleur, vous allez dépenser plus en chauffage 
qu’en rachetant une porte neuve!

«20% des déperditions 
thermiques proviennent 
des fenêtres et des portes 
mal isolées.»

l d b d b
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 SIERRE  Anna Gersten est responsable des 
interventions nature au Parc régional Pfyn-
Finges. La semaine dernière, elle organisait, 
pour une soixantaine d’apprentis de l’entre-
prise Lonza accompagnés de dix formateurs, 
des journées de travail dans le parc. L’occasion 
de présenter les actions du parc régional et de 
sensibiliser ces jeunes haut-valaisans ou ber-
nois à leur environnement. Paul Briggeler, res-
ponsable de la formation à Lonza Viège, expli-
que: «La sensibilisation des apprentis à 
l’environnement s’inscrit dans le cadre d’une 
coopération entre Lonza et le Parc naturel 
Pfyn-Finges qui s’engage en faveur de l’envi-
ronnement dans notre voisinage immédiat.» 
Ces journées, qui se sont déroulées quinze 
jours après le début des apprentissages, don-
naient la possibilité aux apprentis de Lonza de 
faire connaissance. 

Pour les jeunes: acquérir d’autres 
compétences  

Les différents groupes étaient répartis en 
fonction des différents apprentissages: labo-
rantins en biologie, en chimie, polymécani-
ciens, techniciens en chimie et pharmacie, 
informaticiens ou logisticiens. Une bonne en-
trée en matière pour partager la vie de 
groupe, d’autant que les travaux ont parfois 
été très physiques et sous une chaleur torride. 
«L’éducation des jeunes ne consiste pas seule-
ment à enseigner des connaissances techni-
ques. A notre époque, les compétences socia-
les, méthodologiques et personnelles sont 
également demandées», ajoute Paul Brigge-
ler. «Travailler en équipe, dans la nature, avec 
différents outils manuels est un défi pour les 
jeunes. En raison des fortes chaleurs, le tra-
vail l’après-midi a été difficile mais les ap-
prentis ont testé leur résistance et endurance. 
Ils ont appris à travailler ensemble avec solida-

rité!» Les apprentis ont participé à trois ac-
tions: déboiser et lutter contre les néophytes 
sur certaines surfaces du Bois de Finges pour 
favoriser la biodiversité, défoncer une vigne 
de la bourgeoisie de Salquenen et nettoyer le 
terrain afin d’y planter plus tard d’autres es-
pèces, ou encore stabiliser des murs en pierres 
sèches du côté de Loèche.  

 
Des activités prisées 
Le Parc naturel Pfyn-Finges organise de 

nombreuses visites pour les groupes. «De plus 

en plus d’entreprises font appel à nous pour leur 
événement annuel ou pour des sorties d’entre-
prise.» Ce sera le cas bientôt avec l’une des gran-
des banques de la place où les participants, du-
rant trois jours, vont devoir enlever les clôtures 
qui sont parfois des pièges mortels pour les ani-
maux. «Nous organisons surtout beaucoup 
d’événements et de sorties pour les écoles», rap-
pelle enfin Anna Gesten.  

  ISABELLE BAGNOUD LORETAN 
 
www.pfyn-finges.ch

Sous une chaleur parfois torride, les jeunes apprentis de Lonza ont partagé une autre 
expérience et fait preuve de solidarité.  DR

PUB

LE RENDEZ-VOUS MENSUEL DU PARC NATUREL PFYN-FINGES

Une expérience formatrice 
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Alors que le sujet de la 5G rencon-
tre de la controverse, la technolo-
gie continue son bonhomme de 
chemin. Dans différents secteurs, 
c’est un changement de culture 
qui est en train de s’opérer 
et en particulier dans le 
domaine de l’Inter-
net of Things (IoT) 
ou l’Internet des 
objets. 

Ces dernières 
années, l’IoT est 
devenu l’une des 
technologies les 
plus importantes du 
XXIe siècle. L’Internet 
des objets se décrit en la ca-
pacité de mettre en réseau des ob-
jets du quotidien afin de les faire 
communiquer directement avec 
les utilisateurs. A l’aide du Cloud, 
du Bluetooth ou encore de votre 
connexion wifi, vos objets peu-
vent s’adapter à vos nouveaux be-
soins d’utilisation. Les exemples 
sont nombreux, allant de votre 
montre connectée, vos appareils 
ménagers (bouilloire, machine à 
laver, etc.), jusqu’à votre maison 
(système de sécurité, système de 
chauffage, etc.).  

Transformation culturelle 
dans tous les domaines 

Cette technologie rencontre 
un succès notable dans les domai-
nes industriels ou de la santé. En 
effet, la collecte de données per-
met à des entreprises ou start-up 

de développer de nouvelles solu-
tions sur le marché. Ce n’est plus 
l’arrivée de quelques nouvelles 
technologies sur un marché, mais 
bien une transformation cultu-

relle des domaines. Et ce 
n’est pas fini! Comme 

le démontre ce gra-
phisme de Statista, 
le volume mon-
dial des données 
continue d’explo-
ser dans la pro-
chaine année. En 

l’espace de dix ans, 
il est projeté de mul-

tiplier par treize notre 
volume de données à 

l’échelle mondiale. Une hausse 
qui soulève quelques craintes et 
questionnements… 

Les éléments qui 
soulèvent des questions 

L’IoT rencontre de nombreux 
problèmes en termes de sécurité 
informatique et de nombreux cas 

de «hack» ont été recensés. Des 
cas qui ont conduit vers la fuite de 
données sensibles d’utilisateurs. 
Ces trous de sécurité soulèvent 
des questions de légalité et de pro-
tection des données. De plus, 
cette hausse des données inquiète 
de nombreux experts dans le do-
maine de la durabilité et de la dé-
carbonation. En effet, ces don-
nées demandent à être stockées 

dans des banques de données qui 
ont un coût énergétique notable. 
Cette hausse attendue demande 
l’élaboration de nouvelles métho-
des de stockage. Des réflexions 
qui sont abordées dans le dernier 
podcast de BeBlio «De l’Internet 
of Things vers l’Internet of Every-
thing». 

 
 KUONEN, PRÉSIDENT DE BEBLIO 

Le volume de données explose, ce qui n’est pas sans poser de 
problèmes autour de la protection des données et du coût 
énergétique des banques de données. STATISTA

À  quoi bon savoir ce qui se passe partout –  si l’on ignore ce qui se passe chez nous?

Une révolution 
qui pose des questions

«De l’Internet of 
Things vers l’Internet 

of Everything?» 
Podcast de BeBlio

LA QUESTION D’ENTREPRISE
Une fois par mois, le «Journal de Sierre» et l’association BeBlio fondée par quatre étudiants  
de la Team Academy de la HES-SO, proposent une chronique sur le monde de l’entreprise.



Ce très beau parcours en boucle 
nous fait prendre conscience des 
difficultés qu’ont endurées nos an-
cêtres de Lens et Chermignon! 
Pour conduire le bétail aux deux al-
pages d’Er de Lens et de Chermi-
gnon, il fallait emprunter le Che-
min des alpages, qui va du Pas de 
l’Ours jusqu’au vallon de l’Ertentse. 
Aujourd’hui, en effectuant ce par-
cours, on a peine à croire que des 
centaines de vaches l’empruntaient 
deux fois par an! 
La balade débute au départ du bisse 
du Ro, au bas des Plans-Mayens, 
mais commence par une petite des-
cente de 50 mètres, en direction de 
Crans, vers la croix du Pas de l’Ours 
où il faut prendre à droite et des-
cendre vers la forêt des Tsans. De 
là, on remonte en longeant le pied 
d’une immense paroi rocheuse, 
toujours en direction de la vallée de 
la Lienne. A un certain moment, 

un sentier récemment créé permet 
de raccourcir considérablement le 
parcours en rejoignant le bisse du 
Ro, sans faire le parcours complet, 
et d’éviter les parties plus exposées 
du chemin. 
Le Chemin des alpages passe en-
suite par des passages un peu plus 
escarpés, aux noms évocateurs de 
«Grèpé-dè-la-Pôoussa» (Rochers 
de la poussière), puis «Pra dou 
Taillour» (Pré du Tailleur), et 
même par un tout petit tunnel 
avant de parvenir au pont de bois 
qui traverse la rivière de l’Ertentse. 
Nous sommes là au point le plus 
bas de la balade, il faut s’attaquer à 
une montée de 300 mètres en di-
rection des alpages et atteindre la 
place de pique-nique de la croisée 
des chemins. Après la pause bien 
méritée, on traverse de nouveau 
l’Ertentse et une petite descente 
permet de ressortir par le bisse du 
Ro. La suite est facile et ne présente 
plus aucune difficulté, après la 
construction de la grande passe-

relle et la pose de grandes balustra-
des. Le parcours du bisse n’en reste 
pas moins très agréable, avec des 
vues panoramiques somptueuses, 
en toute sécurité, mais sans le 
«sel» des passages originaux. 

 JEAN-LOUIS PITTELOUD

Sur la passerelle du bisse du Ro. JEAN-LOUIS PITTELOUD

La balade  
de Jean-Louis

BALADE DU PAS DE L’OURS JUSQU’À L’ERTENTSE 
 
 Chemin des alpages

Sur le bisse du Ro. 
JEAN-LOUIS PITTELOUD
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3 h 30   
9,6 km

Dénivelé 
▲ + 636 m  
▼ - 636 m

Difficulté: ✔✔✔  
✔✔✔ Difficile 
✔✔✔ Moyen 
✔✔✔ Facile

Départ et retour  
au départ du bisse 
du Ro, Plans-
Mayens.

Si vous ne l’avez pas 
encore fait, téléchargez 
l’application «Suisse 
Mobile» puis présentez 
l’appareil de photo  
au code QR et vous serez 
guidé sur tout le parcours 
de la randonnée.
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GOLF OMEGA EUROPEAN MASTERS 2021 

Public bienvenu 
 CRANS-MONTANA   Depuis 
hier et jusqu’à dimanche, les 
meilleurs joueurs de l’European 
Tour font halte sur le Haut-Pla-
teau. En raison de la crise sani-
taire, avec ses hauts et ses bas, la 
tâche des organisateurs de l’Ome-
ga European Masters a été consi-
dérablement compliquée. Car la 
donne était simple: un tournoi 
sans spectateur aurait été inimagi-
nable, ni pour le CO de Crans-
Montana, ni pour les sponsors de 
la manifestation. 

Ce n’est donc qu’au mois de 
mars dernier, avec les annonces 
du Conseil fédéral, que la situa-
tion est devenue plus claire. Une 
jauge à 10’000 spectateurs par 
jour pour les grandes manifesta-
tions en extérieur avait été déci-
dée à ce moment-là. 

Cette semaine à Crans-Monta-
na, un système de bulle sanitaire a 

été mis en place. «Le parcours est 
entièrement fermé de 5 h 30 du 
matin à 21 heures. Avec cette ma-
nière de procéder, une fois à l’inté-
rieur de cette bulle Covid, il n’y a 
plus besoin de porter le masque et 
la limitation à 10’000 personnes 
n’est plus en vigueur. Seuls les ges-
tes barrières restent de mise», 

commente Yves Mittaz, directeur 
du tournoi. Les spectateurs sont 
donc les bienvenus aux abords et 
sur le parcours Severiano Belles-
teros. Ils devront cependant être 
munis d’un certificat Covid-19 
(code QR électronique ou papier), 
afin d’accéder à l’intérieur de l’en-
ceinte de la manifestation (voir 
détails dans l’encadré). 

Billets en vente sur place 
Concrètement, le public est ac-

cueilli par des bénévoles aux diffé-
rentes entrées, devant des petits 
chalets en bois, Certificate Check. 
C’est là que les visiteurs doivent 
montrer leurs documents (ne pas 
oublier une pièce d’identité) bien 
avant de devoir présenter leurs 
billets. Pour le reste, rien n’a chan-
gé, des billets sont toujours en 
vente directement sur place. 

CLAUDE-ALAIN ZUFFEREY  

Première étape pour entrer dans l’enceinte du tournoi: présenter ses papiers Covid et sa pièce 
d’identité au personnel des chalets Certificate Check. LEJDS

Qui et comment 
– Personnes entièrement 

vaccinées depuis au 
moins 14 jours. 

– Personnes guéries 
du Covid-19 dans les 
6 derniers mois. 

– Personnes présentant 
un résultat négatif à un 
test: PCR réalisé au 
maximum 72 h avant; 
test rapide antigénique 
réalisé 48 h avant.

LE
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SPORTS VTT 
GRAND RAID La mythique 
course Verbier-Grimentz a eu 
lieu samedi dernier. Point à 
l’arrivée avec Sébastien Massy.

16

Francesco Molinari 
dispute le tournoi  
PARTICIPATION Francesco 
Molinari est de la partie cette 
année à Crans-Montana. Il en-
chaînera avec Rome et Londres. 
L’Italien, l’un des piliers de la 
Ryder Cup de Paris en 2018, a 
donc dans l’idée de participer à 
la prochaine édition de cette 
compétition par équipes qui se 
déroulera du 24 au 26 septem-
bre dans le Wisconsin. Il lui sera 
impossible d’avoir les points né-
cessaires pour se qualifier direc-
tement. En revanche, il sera pré-
sent sur ces trois tournois afin 
de se rappeler au bon souvenir 
des capitaines de la Ryder Cup 
pour l’équipe d’Europe. 
 

Création d’un prix 
Gaston Barras 
JEUNESSE Raynald 
Aeschlimann, CEO et président 
d’Omega a eu l’idée de créer un 
prix destiné aux golfeurs en de-
venir. Dès 2022, une somme de 
50’000 francs sera attribuée. 
«Gaston Barras voulait soutenir 
les jeunes. Ce montant servira à 
les accompagner sur leur dur 
chemin sportif et financier pour 
accéder à l’élite mondiale.» 
 

Dix millions  
de francs 
LE CHIFFRE C’est le montant 
du budget de l’Omega European 
Masters 2022. Il est en baisse, 
car le prize-money de deux mil-
lions a également été revu à la 
baisse, comme dans tous les 
tournois européens d’ailleurs. 
Cette diminution de budget est 
également due au fait qu’aucuns 
travaux n’ont été effectués cette 
année sur le parcours Severiano 
Ballesteros. Ils avaient déjà été 
réalisés en 2021.

EN BREF...
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 GRIMENTZ   Le samedi 21 août 
a eu lieu la 31e édition de la 
course du Grand Raid. Après 
avoir été contraint d’annuler 
l’épreuve l’an dernier, le comité 
organisateur avait à cœur de faire 
de cet évènement une franche 
réussite. Sébastien Massy, mem-
bre du comité directeur de la 
course, mais aussi chef de secteur 
de l’arrivée à Grimentz, confirme 
que l’organisation n’a pas été 
chose facile: «C’est un travail de 
longue durée. Nous avons dû me-
ner un vrai combat pour assurer 
le maintien de la course. Notre 
décision était prise depuis le dé-
but de l’année: nous voulions or-
ganiser coûte que coûte ce Grand 
Raid.» 

Le choix du pass sanitaire 
En plus de l’organisation même 

de l’épreuve, Sébastien Massy doit 
donc également gérer le secteur 
de l’arrivée. «Il y a une dizaine de 
postes de sécurité à coordonner 
dans le secteur de Grimentz, mais 
surtout l’aire d’arrivée avec dou-
ches et cantines.» Un sacré travail 
en somme. «Le plus difficile a été 

la gestion de la situation sanitaire. 
L’autorisation de l’OCVS, qui nous 
avait manqué l’année dernière, a 
encore une fois posé problèmes. 
Nous avons tenté de trouver d’au-
tres solutions comme par exemple 
la tenue de la course sur un mois 
comme Sierre-Zinal mais ce 
n’était malheureusement pas possi-
ble pour nous.» 

Finalement, c’est l’obligation 
d’un «passeport sanitaire» qui a 
pu régler la plupart des obstacles 
au maintien de l’épreuve. «Ce 
n’était pas l’idée au début, mais 
nous nous sommes rapidement 
rendu compte que les conditions 
risquaient de compromettre la 
bonne tenue de l’évènement. 
L’aire d’arrivée a donc été ver-
rouillée, des contrôles étant effec-
tués à l’entrée. Nous craignions 
que les gens soient freinés par ces 
mesures mais la météo favorable a 
attiré les foules. Sans compter les 
gens venus encourager le long du 
parcours qui n’étaient pas soumis 
à nos contrôles, environ 5000 
spectateurs ont fait le déplace-
ment. Il faut ajouter à ça le millier 
de bénévoles qui ont répondu pré-
sent. Les quelques 2200 coureurs 
ont donc été bien encouragés.» 

Un niveau en hausse 
Hormis le nombre de partici-

pants légèrement en dessous des 
attentes, cette 31e édition du 
Grand Raid était tout à fait nor-
male, ce qui réjouit Sébastien 

Massy. «Certains coureurs se sont 
retirés après l’obligation du pass 
sanitaire, d’autres n’ont simple-
ment pas pu se déplacer. De ce 
point de vue, c’est une année spé-
ciale. Mais l’engouement et les 
émotions sont restées les mêmes. 
Le niveau des participants conti-
nue de grimper avec cette année 

la présence de vingt des meilleurs 
cyclistes du monde et un record 
de l’épreuve battu.» Le Grand 
Raid Verbier-Grimentz a récem-
ment été choisi comme épreuve 
des championnats du monde de 
2025, ce qui promet de faire grim-
per encore la côte de la course. 

COLIN BLATTER

VTT GRAND RAID VERBIER-GRIMENTZ 

Une 38e édition réussie

Grimentz le, 22 août 2021 : Grand Raid 2021. Arriver a Grimentz. Martin Stosek 2e de la course. 
© SACHA BITTEL LE JDS

Après une édition 2021 qui a vu moins de participants au départ des 
différentes courses qu’à l’accoutumée, le comité d’organisation compte 
bien rebondir. «On sait maintenant que nous sommes capables d’orga-
niser le Grand Raid malgré le covid. L’objectif pour l’an prochain est de 
rendre l’évènement encore plus populaire», annonce Sébastien Massy. 
«Après la course de 2019, nous nous étions déjà fixé comme but d’at-
teindre les 3000 coureurs. Avec les contraintes imposées cette année, 
ce chiffre était difficilement atteignable. Mais je suis confiant pour l’édi-
tion prochaine. Attirer plus de monde permettra de monter encore le ni-
veau déjà élevé de la course, ce qui ne peut être que bénéfique pour 
le VTT.» L’avenir de la course promet de belles choses, mais pour 
l’heure, Sébastien Massy a d’autres préoccupations. «Nous devons en-
core finir le démontage et le rangement des différentes structures sur le 
parcours. Ensuite, nous pourrons profiter de vacances bien méritées. 
C’est aussi un marathon pour nous les organisateurs!»

L’AVENIR DE LA COURSE 
«Nous visons les 3000 participants»

«Pour nous, 
une course sur 
un mois est  
impossible à 
organiser.»

 
 
SÉBASTIEN 
MASSY 
CHEF DU  
SECTEUR DE 
L’ARRIVÉE À 
GRIMENTZ
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Cabinet dentaire Rey Nicolas
à Sierre cherche

ASSISTANTE DENTAIRE
DIPLÔMÉE à 80%
dès octobre environ pour

remplacement congé maternité.
Eventuel engagement à temps partiel

par la suite.

Faire offre avec CV + lettre de
motivation par email à
info@cabinetrey.ch

Pierres
tombales
sculptures

croix
en bois

entourages
inscriptions

M. Elsig
Rue de Villa 6

Sierre
Tél. 079 216 46 69
027 455 88 71.
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TENNIS AXA OPEN DE SIERRE 

Retour des pros à Pont-Chalais
 SIERRE   L’AXA Open se déroule-
ra à Pont-Chalais du 29 août au 5 
septembre. Ce tournoi Future au 
prize-money de 25’000 dollars ré-
unira des joueurs d’une dizaine de 
nationalités différentes, classés de la 
300e à la 700e place mondiale. 
L’idée a germé dans l’esprit de l’an-
cien joueur professionnel Yves Alle-
gro, au moment de la 2e vague Co-
vid-19. «Je travaille en étroite 
collaboration avec Swiss Tennis. Ma 
politique a toujours été de vouloir 
créer plus de tournois en Suisse, 
afin que nos tennismen puissent 
jouer plus et gagner des points sur la 
scène internationale en limitant les 
kilomètres. J’ai souhaité organiser 
un tournoi en Valais, car il me tenait 
également à cœur de proposer quel-
que chose aux gens de mon canton, 
au sortir d’une période morose. Il 
fallait leur redonner le sourire, au 
moment où les événements ne sont 
pas encore nombreux», explique le 
Grônard. 

S’installer dans la durée 
Cette semaine de tennis sera ja-

lonnée de manifestations qui se dé-
rouleront en marge de la compéti-
tion principale. «L’idée était aussi 
de faire marcher l’économie locale 
et d’attirer du monde de tout âge au 
TC Sierre. Nous allons générer plus 
de 200 nuitées d’hôtel, ce qui n’est 
pas rien pour le district de Sierre.» 
Quant à la soirée officielle du tour-
noi, elle aura lieu le jeudi 2 septem-
bre. Animée par Sébastien Rey, elle 
permettra de financer une partie du 
tournoi, et grâce à une tombola, 
d’aider des jeunes sportifs valaisans. 

La skieuse Camille Rast sera de la 
partie et se prêtera au jeu d’une inter-
view croisée avec Didier de Cour-
ten, sur le thème de l’excellence. 

La première édition de l’AXA 
Open de Sierre pourra déjà s’ap-
puyer sur un budget de 100’000 
francs. Le prize-money de 25’000 
dollars est la principale source de 
dépense avec la prise en charge des 
arbitres: salaires, déplacement et 
frais d’hôtel. «Tous les events que 
nous mettons sur pied pendant le 
tournoi coûtent également de l’ar-

gent. Mais ils sont aussi très impor-
tants. Nous avons été bien aidés par 
Swiss Tennis, Valais Tennis, Sierre 
Tourisme, la Commune de Sierre et 
différents sponsors», poursuit Yves 
Allegro, qui va endosser le rôle de di-
recteur du tournoi. Le Grônard ai-
merait installer cette manifestation 
dans la durée, qu’elle ne soit pas 
qu’un one shot. La date va être re-
pensée. Dans l’idéal, l’open devrait 
ouvrir la saison estivale sierroise, fin 
juin. 

CLAUDE-ALAIN ZUFFEREY

Nicolas Galliano et Yves Allegro, les deux organisateurs de l’AXA 
Open de Sierre, un tournois international Future 25 K. DR

Lors de la journée d’ouverture du tournoi Furure de Sierre, le dimanche 
29 août, les enfants de 4 à 12 ans seront mis à l’honneur. La Raiffeisen 
va offrir un Kids Day à tous les jeunes de la région désireux de s’initier 
au tennis. Six sessions de 45 minutes se dérouleront sur les courts du 
TC Sierre: le matin à 9 h 15 et 10 h 15; l’après-midi à 13 h 15, 14 h 15, 16 h 
15 et 17 h 15. Kids Tennis est un programme de formation moderne: des 
points au lieu de notes, des challenges au lieu d’épreuves, des équipes 
au lieu de classes. Avec ce concept, la fédération vise à amener plus 
d’enfants à la compétition et à rendre le tennis plus amusant dans 
quatre domaines: développement personnel, apprendre à bouger, jouer 
au tennis et apprendre à jouer au tennis. 
Réservations: https://reservation.sierretourisme.ch/kids-day.html ou directement sur place.  

KIDS TENNIS LE DIMANCHE 
Rendre le tennis plus amusant

Lorsqu’Yves Allegro est venu trouver Nicolas Galliano pour lui soumettre 
son idée de tournoi international, il lui a directement répondu par l’affir-
mative. «Parce que je suis d’une nature optimiste et que je veux faire 
bouger les choses au TC Sierre», relève son président. Au printemps, il 
avait d’ailleurs déjà accepté de prendre en charge un tournoi international 
juniors en remplacement de celui de Marin. «Cette première organisation 
m’a permis de me faire la main. Il y avait une plus grande participation, 
car nous avions deux tableaux: filles et garçons. Quant au concept sani-
taire, il était encore plus difficile à appliquer que celui du tournoi Future», 
relève Nicolas Galliano. Dès dimanche, joueurs et spectateurs vont 
emprunter des chemins différents sur les installations de Pont-Chalais, 
mais sans toutefois que cela ne nuise à la bonne ambiance.

IMPLICATION DU TC SIERRE 
Nicolas Galliano a tout de suite dit oui

Dimanche 29 août 
Début des qualifications. 
Kids Day Raiffeisen. 

Lundi 30 août 
Dernier tour des qualifications. 

Mardi 31 août 
Début du tableau principal des 
simples et des doubles. 

Mercredi 1 septembre 
Suite du premier tour  
des simples et des doubles. 
Soirée principale AXA. 

Jeudi 2 septembre 
Huitièmes de finale du simple et 
quarts de finale du double. 
Soirée officielle du tournoi dans 
le restaurant du chef étoilé  
Didier de Courten. 

Vendredi 3 septembre 
Quarts de finale du simple et de-
mi-finales du double. 
Soirée mensuelle du Panathlon 
Club Sion-Valais. 

Samedi 4 septembre 
Demi-finales du simple et finale 
du double. 
Journée de la formation des  
entraîneurs. 

Dimanche 5 septembre 
Finale du simple. 
Finales des championnats  
valaisans juniors (8 catégories).

PROGRAMME
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TENNIS JEAN-BAPTISTE IMSAND, TC VEYRAS 1 

A 68 ans, il gagne toujours
 VEYRAS   À bientôt 69 ans, 
Jean-Baptiste Imsand est une ex-
ception dans le tennis sierrois. Pas 
parce qu’il participe aux interclubs, 
mais en raison du fait qu’il joue tou-
jours avec les actifs. Dimanche der-
nier, il a amené un point en simple 
lors de la promotion du TC Veyras 
en 1re ligue. Actuellement classé 
R7, le Sierrois a fait les beaux jours 
du TC Alusuisse, alors qu’il détenait 
une licence B1, l’équivalant actuel 
de R1. «Il y a une vingtaine d’an-
nées, j’ai eu un grave accident et j’ai 
arrêté le tennis. Puis Jérôme Zen 
Ruffinen m’a convaincu de repren-
dre et de rejoindre le club de Vey-
ras. Je ne joue d’ailleurs plus que les 
interclubs.» 

Quelles sont les sensations sur 
un court de tennis après une si 
longue absence: «En fait, tu es 
toujours en retard, tu n’as plus les 
jambes, tu sais plus vraiment où tu 
es. Avec mes problèmes de han-
che, j’ai peiné au service. Et je m’y 
suis remis, puis les sensations sont 
revenues.» Jean-Baptiste Imsand 
compense son manque de jambes 
par un sens tactique toujours très 
affûté. «J’aime le tennis, je ne lâ-
che rien. Mais je pense que la sai-
son prochaine, je vais laisser ma 
place à un plus jeune.» 

Tenue blanche obligatoire 
En 50 ans de carrière, le Sierrois 

a traversé plusieurs époques et a vu 
évoluer le tennis. «Au début à 
l’Alusuisse, c’était encore tenue 

blanche de rigueur. Avec Jeff Brin-
golf et Gilles Imhof nous étions un 
peu les prolétaires du club. On osait 
à peine aller jouer.» A l’apogée dans 
les années 90, avec la construction 
de terrains dans tous les villages, le 
tennis a perdu de sa popularité 20 
ans plus tard, malgré les Federer et 
Wawrinka. «Les jeunes font moins 
de sports en général, ils restent 
cloués devant les jeux vidéo…» Du 
côté du TC Veyras, l’enthousiasme 
accompagne pourtant toujours ses 

membres. En plus de Jean-Baptiste 
Imsand, l’équipe qui a battu les Îles 
(5-1), se composait de Vincent Bon-
vin (R4), François Eggs (R5), Jé-
rôme Zen Ruffinen (R5), Laurent 
Zanoli (R6) et Yoann Matuzac (R6). 
«Comme nous ne jouons pas beau-
coup nous sommes tous sous-clas-
sés. Sur le papier nous ne faisons pas 
peur, mais nous avons pour nous 
l’expérience. Et pour décrocher une 
promotion, il faut aussi avoir un peu 
de chance dans le tirage des grou-

pes», explique le capitaine Laurent 
Zanoli. Ce noyau a été épaulé du-
rant la saison par Léo Zen Ruffinen 
(R7), Olivier Barman (R7) et Julien 
Delaloye (R7). Cette équipe a été 
créée il y a trois saisons et elle est 
partie de 3e ligue. Le but pour l’ave-
nir n’est pas de monter en LNC. Il 
n’est pas impossible qu’un renfort 
débarque, mais le contingent pré-
sent cette année ne va pas énormé-
ment changer. 

CLAUDE-ALLAIN ZUFFEREY

Lors de cette saison d’interclubs, Jean-Baptiste Imsand a remporté deux simples et deux doubles en 
six matches disputés sous les couleurs du TC Veyras en 2e ligue. REMO

Les Sierrois ont également fêté une promotion en 1re ligue dimanche 
soir. Ils ont battu… Veyras II sur le score de 8-1. L’équipe, qui était com-
posée de Samuel Antille (R3), Daniel Delacombaz (R4), Julien Berthod 
(R5), David Albasini (R6), Jérôme Delacombaz (R7) et Nicolas Pfister (R7), 
n’est pourtant pas certaine de faire le pas la saison prochaine. «Après 
discussion, il s’avère que peu de joueurs souhaitent évoluer en 
1re ligue. Pour les plus anciens, nous jouons ensemble depuis 30 ans. 
Nous sommes un noyau très homogène, trop fort pour être en 2e ligue 
et pas assez bon pour rester en 1re ligue… Donc nous faisons l’ascen-
seur tous les deux trois ans. En montant d’une ligue, les déplacements 
et donc l’investissement en temps se rallongent. Cela devient moins 
intéressant», commente le capitaine Julien Berthod. Le TC Sierre avait 
une équipe en 1re ligue qui a été reléguée. Ses membres pourraient 
éventuellement rester dans cette division. Au club d’en décider.

TC SIERRE 
Des promus qui hésitent à monter

L’Association régionale Valais Tennis fête son 100e anniversaire et 
organise des manifestations ponctuelles tout au long de l’année. Elle a 
confié les Championnats valaisans de doubles (messieurs, dames et 
mixtes) au TC Veyras. Ils auront lieu du 16 au 25 septembre. C’est 
comme une récompense pour ce club de village qui est extrêmement 
actif durant les interclubs. Avec 18 équipes engagées, il arrive en 3e po-
sition au niveau cantonal, derrière Sion Valère (19) et Martigny (25). Chez 
les juniors, les Martignerains en alignent 14, Veyras 10, tout comme Brig 
et Orsières. Le but est désormais de rester dans cette dynamique et de 
conserver le plus d’équipes possible. Pour ce faire, il est important de 
continuer à intéresser les jeunes. «La saison prochaine en 1re ligue, no-
tre souhait est de donner également la chance aux plus jeunes. Ils ont 
déjà montré lors de la compétition qui vient de s’écouler qu’ils avaient 
leur place», relève le capitaine de la première équipe Laurent Zanoli.

TC VEYRAS 
Garder une dynamique dans le club
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SPORTS D’HIVER CABANE DE LA BELLA-TOLA 

Des locaux plus en 
phase avec l’époque

 SAINT-LUC   Malgré une activi-
té sportive réduite en 2020, le Ski-
Club de Sierre a tout de même conti-
nué de vivre. Il a concentré ses 
efforts sur la rénovation de sa cabane 
Bella-Tola. Le projet a été lancé en 
avril 2019. «Il s’axe autour de trois 
points essentiels: la réfection de la 
cuisine, des dortoirs et du toit. En 
fait, nous avons gardé les murs exté-
rieurs de la bâtisse et pour le reste 
nous refaisons tout à neuf», explique 
Sauro Bordoni, responsable cabane 
au sein du comité du SC Sierre. 

Le président Nicolas Melly re-
place le dossier dans son contexte: 
«Les remontées mécaniques sont 
nos locataires. Mais lors du renou-
vellement de contrat en 2018, ses di-
rigeants nous ont fait savoir qu’ils 
continueraient la collaboration, seu-
lement si des travaux allaient être ef-
fectués.» Pour eux, l’exploitation du 
restaurant est primordiale et la con-
figuration de la cuisine ne permet-
tait pas de servir les 350 couverts 
prévus en haute saison. 

Un budget de 2,2 millions 
Le projet a été finalisé et homolo-

gué par les instances cantonales en 
automne 2020, après consultation 
avec les membres du SC et avec les re-
montées mécaniques. Il a fallu du 
temps en raison, non seulement de 
la pandémie, mais également des 
nombreuses démarches à effectuer 
auprès de l’État du Valais. «Nous 
avons eu plusieurs surprises au ni-
veau des coûts, avec des normes can-
tonales qui ont changé et un toit 
complètement pourri, qu’il a fallu 
changer. Au final, notre projet s’élève 
à 2,2 millions de francs. Une fois les 
éléments financiers définis, il a fallu 
redoubler d’efforts pour respecter 
notre échéancier qui prévoit une ou-
verture de la cabane à la mi-décem-
bre», poursuit Nicolas Melly.  

Le financement a été garanti par 
un emprunt bancaire de 
740’000 francs et un emprunt LPR à 
0% sur 25 ans de 500’000 francs. La 
Ville de Sierre et l’État du Valais ont 
participé à hauteur de 

100’000 francs, la Loterie romande a 
versé 200’000 francs et l’aide à la 
montagne 150’000 francs. Le reste 
de la somme sera couvert par des 
privés. 

Propriétaire d’une source 
La première étape des travaux a 

nécessité une réfection totale des 
sous-sols, en vue d’y installer des sa-
nitaires modernes. La construction 
d’une annexe sur l’arrière de la ca-
bane, pour y loger la cuisine, est éga-
lement au programme. Dans la nou-
velle version de la cabane, le 
réfectoire a doublé de volume. 
Quant au dortoir, il a perdu en capa-
cité en raison des nouvelles normes 
d’isolation et de la volonté de propo-
ser aux hôtes des chambres de quatre 
à huit places, plus dans l’air du 
temps. Un lavabo et des toilettes ont 
également été aménagés à cet étage 
afin que les visiteurs n’aient plus à 
descendre deux étages de nuit. Le 
chauffage au sol a été installé et des 
panneaux photovoltaïques posés sur 

le toit, afin d’assurer un côté plus 
«vert» à la cabane. 

Depuis juin, et la fonte des nei-
ges, la tâche a été colossale. Le dé-
montage a été assuré par les mem-
bres et amis du club, qui en sont 
actuellement à 510 heures de béné-
volat. L’entreprise en charge du gros 
œuvre a pu également débuter les 
travaux en juin: démontage de l’an-
nexe existante, évacuation de l’an-
cienne citerne à mazout, aménage-
ment de la nouvelle introduction 
d’eau. Une fouille de 600 m a été 
creusée, dans l’optique de relier la 
cabane au collecteur d’égouts de Ti-
gnousa. Le SC a également profité 
d’y installer une conduite pour 
pousser l’eau depuis le réservoir de 
Tignousa, en cas de besoin à l’avenir. 
«Car pour l’instant, c’est nous qui 
approvisionnons la région en eau. 
Nos anciens ont trouvé de l’eau. 
Nous possédons une source qui part 
depuis le pied de la Bella-Tola», con-
clut Sauro Bordoni. 

CLAUDE-ALAIN ZUFFEREY  

Les travaux de rénovation de la cabane Bella-Tola ont débuté en 
juin dernier. Tout devrait être terminé à la mi-décembre. DR

Une vente échange  
à Graben 
HOCKEY Le 4 septembre, le 
premier jour de la reprise de 
l’école de hockey du HC Sierre, 
une grande vente échange aura 
lieu à la patinoire de Graben. 
Elle se déroulera de 9 h 30 à 12 
heures. 
Tout le matériel de hockey que 
vous souhaitez vendre ou donner 
doit être apporté au Fan’s Bar le 
mercredi 1er septembre de 17 
heures à 18 heures ou le samedi 
4 septembre de 8 h 30 à 9 heu-
res. Chaque article à vendre doit 
être propre, en bon état, muni 
d’une étiquette volante en car-
ton, avec le prix, la taille et les 
coordonnées du vendeur. Le re-
tour des invendus et de l’argent 
se fera le samedi 4 septembre de 
12 heures à 12 h 30. En cas de 
non retrait, les invendus et l’ar-
gent seront donnés au mouve-
ment juniors du HC Sierre. 
Informations: Ariane Berthod par téléphone 
au 079 7 307 15 56 ou par mail à l’adresse 
ariane.berthod@hcsierre.ch 
 

Deux arbitres  
valaisans en LNA 
UNIHOCKEY Pour leur qua-
torzième saison d’arbitrage, Joël 
Cretton et Jérémie Zuber offi-
cieront en LNA. C’est la pre-
mière fois qu’une paire d’arbitres 
valaisans obtiennent la qualifica-
tion G1. Le duo a débuté sa nou-
velle saison par l’arbitrage d’un 
tournoi féminin de préparation 
à Spiez le week-end dernier. 
Zuber et Cretton ont eu la 
chance de pouvoir diriger deux 
matches de l’équipe nationale 
U19 contre deux formations dif-
férentes de ligue nationale A. 
Ils ont pu aussi profiter des con-
seils avisés de deux observateurs 
de Swiss Unihockey et de deux 
arbitres internationaux. 
Ces rencontres se sont parfaite-
ment dé-
roulées ce 
qui est de 
bon augure 
pour la re-
prise du 
champion-
nat le 
11 septem-
bre.

SPORT EXPRESS
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  VEYRAS    Une édition light 
pour ne pas empiéter sur le futur 
et minimiser les risques. Une édi-
tion conviviale pour se rappeler au 
bon souvenir des festivaliers. La 
16e édition du Tohu-Bohu Festival 
aura bien lieu du 2 au 4 septembre. 
Si le festival n’a pas trop souffert fi-
nancièrement de la crise du Covid, 
il a réfléchi sur son avenir et pro-
pose aussi des concerts en strea-
ming pour conquérir le cœur des 
Valaisans. Rencontre avec Lionel 
Martin, le directeur et program-
mateur du festival. 

Une 16e édition,  
est-ce raisonnable? 

Nous avons hésité jusqu’au der-
nier moment mais début mai, 
nous avons déroulé l’une des va-
riantes sur lesquelles nous avions 
planché. Nous avons voulu une 

16e édition simple, un tiers du 
budget (240 000 francs) et des 
concerts gratuits le jeudi dans les 
villages. Une jauge réduite à 
1000 personnes le week-end avec 
une programmation essentielle-
ment suisse. 

Des concerts gratuits 
dans les villages de 
Noble-Contrée, pourquoi? 

Nous avons commencé à y ré-

fléchir déjà en 2018. Nous vou-
lions sortir des murs et réserver la 
soirée du jeudi, qui est toujours 
une soirée délicate, pour des con-
certs gratuits. Plus tard, nous pro-
poserons aussi des rencontres du-
rant l’année dans divers lieux et 
divers styles de musique. 

Le festival a limité les per-
tes durant le Covid, à quoi 
avez-vous travaillé? 

Nous avons imaginé un con-
cept de streaming sur Twitch, un 
réseau social très utilisé pour ses 
jeux vidéo. Désormais, tous les 
mercredis à 20 h 30, Tohu-Bohu 
Live y propose des concerts en di-
rect. La numérisation est une 
bonne solution pour découvrir des 
groupes régionaux, fédérer du 
monde autour de notre nom, ac-
quérir un public plus jeune, per-
mettre l’accès à une culture gra-
tuite ou payante si on le souhaite. 
Trois bénévoles, Bryan Hager, 
Blaise Russi et Vincent Nanchen 

produisent les performances fil-
mées à Miège, modèrent les pro-
pos ou posent des questions aux 
artistes. Des ambiances simples et 
spontanées mais qui permettent 
de mettre en lumière des artistes 
régionaux sur une plateforme 
mondiale. 

Votre festival répond-il 
toujours à un besoin? 

Je crois au retour des festivals à 
taille humaine, comme le nôtre. 
Nous offrons une expérience que 
peu d’autres festivals proposent: 
assister à un concert de Patrick 
Bruel à Veyras ou à «Sion sous les 
Etoiles», ce n’est pas pareil. Voir 
des têtes d’affiche dans un cadre 
convivial est une autre expérience. 

La fusion des communes 
est-elle avantageuse pour 
vous? 

Nous entretenons avec la com-
mune d’excellents contacts. Tout 
le monde se connaît. Nos subven-

tions sont les mêmes car déjà, 
Miège et Venthône participaient 
au festival avant la fusion. Nous 
sommes heureux d’organiser des 
concerts dans les villages, de faire 
rayonner le festival sur un terri-
toire plus vaste. 

Le programme? 
Nous sommes restés dans 

l’ADN du Tohu-Bohu. Nous avons 
souvent construit nos soirées avec 
du rap ou de la chanson française 
en début de soirée en montant en-
suite en puissance dans le rythme 
et l’électro. 

Vos coups de cœur? 
Sétay, le vendredi. J’ai rarement 

entendu une production aussi 
forte sur un album rap suisse ro-
mand. Entre les textes et le son, un 
album d’une grande qualité. Ama-
mis le samedi. Un mélange de sons 
analogiques, de reggae et de dub, 
des sonorités exotiques mélangées 
à l’électro, c’est formidable! 

Célina revient avec 
«Chansons sur scène» 
samedi à 18 heures? 

C’est un super projet. Les partici-
pants, après avoir travaillé dur, se 
produisent en concert sur une 
scène professionnelle. Pour nous, 
c’est l’occasion de donner accès au 
festival à des amateurs de la région. 

Quelles sont les mesures 
sanitaires? 

Le certificat Covid est requis. 
Nous encourageons les personnes 
non vaccinées à se faire tester 
avant. Pour les retardataires, il y 
aura un centre de test à l’école de 
Veyras en fin d’après-midi et début 
de soirée. 

ISABELLE BAGNOUD LORETAN 

Tout le programme et réservation sur 
www.tohu-bohu.ch 28 francs la soirée.

«La motivation 
est là, les gens 
nous remercient.» 

 
 
 
LIONEL  
MARTIN 
DIRECTEUR  
DU TOHU-BOHU

Le Tohu-Bohu Festival revient avec une jauge réduite 
à 1000 personnes par soir et l’espoir de retrouver ses fans. DR

SORTIR TLH-SIERRE 
PROGRAMME Voici, enfin, 
la première saison signée Julien 
Jacquérioz. Inutile de préciser 
que le directeur est heureux 
de dévoiler son programme.

23

TOHU-BOHU FESTIVAL 16e ÉDITION 

«Heureux d’être là»
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RÉNOVER-  CONSTRUIRE

Rendez-vous  
avec votre rubrique 

 
RÉNOVER CONSTRUIRE 

 
VENDREDI 24 SEPTEMBRE 2021 

 
Réservations: 027 329 77 11 - impactmedias 

jds@impactmedias.ch

Pour paraître dans cette rubrique: 027 329 77 11 ou jds@impactmedias.ch

Le docteur
Nicolas Rambinaissing

Médecin praticien
en médecine générale

déménage

Il vous reçoit dès maintenant
à sa nouvelle adresse

Place de la Gare 3 – 3960 Sierre
Tél. 027 552 16 00

Nouveaux patients admis Bureau à Sion
cherche pour entrée immédiate

Une secrétaire
à temps partiel (60-70%)

Bilingue français-allemand

Avec expérience en informatique
et à l’aise avec les chiffres,

Gestion des salaires et charges
sociales, âge souhaité : 40-60 ans

Écrire sous chiffre 164166 à
impactmedias SA, rue de l'Industrie

13, 1950 Sion.

Nous ne répondrons pas aux offres ne
correspondant pas aux critères

demandés

Maître Bassi
grand voyant

médium

Il vous aidera à
résoudre tous vos
problèmes, etc.

Tél. 077 813 27 78

Achat tous
véhicules
récents,
paie prix
Argus.

Garage Delta Sion
027 322 34 69
079 628 02 13
078 667 17 56
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PROGRAMME TLH-SIERRE AUTOMNE-HIVER 

Emotions, rires et diversité
 SIERRE   C’est une rentrée très 
spéciale pour le TLH-Sierre. Après 
toutes les péripéties liées au Co-
vid, Julien Jacquérioz peut enfin 
présenter sa première saison! Le 
directeur se délecte. Il tient entre 
ses mains le programme tout droit 
sorti de l’imprimerie. Un beau pro-
gramme très coloré signé Aileen 
Weber, étudiante en design gra-
phique à l’Ecole de design et haute 
école d’art du Valais (EDHEA). Le 
théâtre a fait appel à 27 étudiants 
de la formation professionnelle 
graphiste pour élaborer une ligne 
graphique. Les travaux sont 
d’ailleurs exposés dans le foyer et 
ils sont plutôt réussis! 

Théâtre, musique et danse 
Mais revenons au contenu du 

programme, une douzaine de 
spectacles proposés jusqu’à Noël. 
«Il est composé de productions 
réalisées au TLH-Sierre pendant le 
confinement mais aussi de specta-
cles que j’ai vus et aimés. Ces pre-
miers rendez-vous montrent ce 
que j’aime et ce que je défends: de 
l’émotion et du rire. Le pro-
gramme est éclectique et accessi-
ble avec de la danse, de la musique 
et du théâtre.» Le premier délice 
est signé Rébecca Balestra. Seule 
en scène pour «Olympia», la co-
médienne a écrit les textes où l’hu-
mour se teinte toujours d’un peu 
de désespoir comme dans les 
chansons de variétés. Entre Maria 
Callas et Dalida (lire encadré). 

Le public est invité ensuite à 
suivre les pas de la chorégraphe va-
laisanne Florence Fagherazzi et de 
sa troupe féminine et intergénéra-

tionnelle. Il s’agira ensuite de rapi-
dement réserver sa place pour une 
unique lecture de Marthe Keller et 
Mathieu Amalric. Le duo lira 
«Avant», un texte d’Antoine Jac-
coud qui questionne de façon 
drôle et grinçante nos rapports aux 
animaux. La danseuse et chorégra-
phe haut- 
valaisanne Cosima Grand propose 
un «shaking» très engagé tandis 
que le plasticien et cuisinier 
Alexandre Ghandour invite ses 
convives pour trois repas artisti-
ques! 

Le collectif Stogramm, compo-
sé d’Olivia Seigne et Alexandre 
Vogel est en résidence au TLH-
Sierre pour trois ans. Il présentera 
l’avancée de ses recherches sur le 

quartier de Sous-Géronde avec un 
colloque imaginaire mené par 
Manuella Maury et avec Frédéric 
Lugon, Xavier Moillen, Olivia Sei-
gne, Lionel Fournier et Roland 
Vouilloz… Du beau monde! 

Nouvelles technologies grâce à 
«Brainwaves» de Christophe Bur-
gess qui brouille les frontières en-
tre réalité et réalité virtuelle: une 
expérience technologique et un 
vrai spectacle vivant. 

La chorégraphe Faustine Mo-
ret, puis Nicole Seiler, présente-
ront leur dernière chorégraphie. 
«Les conquêtes de Norman», mis 
en scène par Olivia Seigne et Pier-
ric Tenthorey, pourra enfin ac-
cueillir son public pour deux épi-
sodes. La compagnie Digestif 

organise trois rencontres avec les 
tout-petits pour vivre un moment 
collectif et découvrir les bases de 
la création. Célina montera sur la 
scène du TLH-Sierre pour présen-
ter sa nouvelle création et juste 
avant la sortie de son dernier al-
bum. Cette demi-saison se clô-
ture avec «Vocation» d’Emilie 
Charriot, qui revient au TLH-
Sierre et questionne ce qui pousse 
un acteur à faire du théâtre. On si-
gnalera enfin que l’EDHEA orga-
nise un symposium «Etre à 
l’écoute» les 1er et 2 octobre, sur 
les relations entre le sonore et le 
visuel, avec une dizaine d’invités 
internationaux.   

 ISABELLE BAGNOUD LORETAN 
Tout le programme: www.tlh-sierre.ch

Rébecca Balestra ouvre la nouvelle saison du TLH-Sierre avec son spectacle «Olympia» écrit et 
interprété par la comédienne. Un récital entre théâtre, musique et poésie contemporaine, drôle 
et teinté de désespoir! (lire encadré) MAGALIE DOUGADOS

La programmation débute les 17 et 18 septembre avec l’hallucinante 
Rébecca Balestra pour un récital. Accompagnée par Grégory Régis au 
piano, Rébecca Balestra mixe humour et désespoir avec des paroles 
qu’elle a elle-même écrites. «Olympia» compile des textes puissam-
ment authentiques dans une ambiance de récital très sophistiquée. 
Un parent divorcé addict au porno, une femme en éternel lendemain 
de cuite ou un coucher de soleil en EMS – nos désirs immenses et 
nos regrets magnifiques. Entre Maria Callas ou Dalida, il y a toujours 
d’immenses désirs et des regrets magnifiques. Pour rire et pleurer de 
nous-mêmes, mais dans un fourreau de satin et sur la scène de 
l’Olympia. Rébecca Balestra possède un vrai pouvoir comique et sincère. 
Elle est l’une des comédiennes que s’arrachent les scènes de théâtre.

RÉBECCA BALESTRA 
«Olympia»

Le foyer du théâtre est désormais ouvert durant la journée. On pourra 
y flâner pour lire les journaux ou travailler de 13 à 17 heures. 
Des artistes prendront place dans le foyer. Le peintre Sylvain Crocci Torti 
inaugure les expositions avec des œuvres monumentales que l’on 
pourra découvrir lors du vernissage, le 17 septembre, date du premier 
spectacle. 

Le théâtre adopte une nouvelle politique de prix. Il n’y a plus 
d’abonnement annuel, mais un pass à dix entrées. «Nous testons une 
nouvelle proposition, moins intimidante pour le public mais qui reste 
un beau cadeau.» Un pass transmissible, non nominatif qui permet 
d’inviter qui l’on veut!

QUOI DE NEUF? 
Le foyer désormais ouvert
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 CRANS-MONTANA C’est la 
joie du côté de Zoé Georgoulis. La 
directrice de l’association Mon-
tagn’Arts se réjouit d’accueillir 
deux personnalités qu’elle suit de-
puis de nombreuses années et qui 
ont déjà fait le bonheur des habi-
tants du Haut-Plateau. Frédéric 
Lenoir et Christian Bobin partici-
pent au festival «Un autre 
monde» les 4 et 5 septembre pro-
chains au Centre de congrès 
Le Régent. Autour d’abord du phi-
losophe français Frédéric Lenoir, 
auteur à succès qui tiendra confé-
rence samedi 4 septembre à 
17 heures avec le thème «D’un 
monde à l’autre», un titre qui fait 
référence à la parution du livre du 
même titre coécrit avec Nicolas 
Hulot. Quel monde souhaitons-
nous construire ensemble et lais-
ser à nos enfants? Quel sens vou-
lons-nous donner à nos vies et à 
l’aventure humaine? Frédéric 
Lenoir, avec l’aisance qu’on lui 

connaît, évoquera la situation ac-
tuelle du monde et proposera des 
pistes de réflexion et des solutions 
concrètes pour changer notre rap-
port à la planète. 
Le lendemain, dimanche 5 sep-
tembre à 15 heures, Christian 
Bobin proposera une expérience à  
travers la musique et la peinture, 

histoire de se désencombrer du 
langage, de tous les discours utili-
taires. Mais il sera aussi question 
pour le poète de parler d’écriture 
manuscrite, une écriture d’un au-
tre monde, des lettres d’amour qui 
arrivaient avec lenteur à leur desti-
nataire.                   RÉD/IBL 
Info et réservation: www.montagn-arts.ch

Frédéric Lenoir ouvre le festival «Un autre monde» samedi 
4 septembre. Il sera suivi le lendemain par le poète et auteur 
Christian Bobin. DR

FESTIVAL DU FILM 
VERT 

Durable
 SIERRE   Le 16e Festival du film 
vert se déroule du 4 septembre au 
17 octobre en France et en Suisse. 
Trois films sont à découvrir au ciné-
ma du Bourg. 

Vendredi 10 septembre, ren-
dez-vous devant le cinéma à 
18 h 45 pour une promenade viti-
cole guidée par Franz Steffen, du 
Parc naturel Pfyn-Finges, pour 
évoquer la biodiversité et ce qui la 
favorise dans les vignobles. Puis 
retour au cinéma pour découvrir le 
film tout public «La souris des 
moissons» qui raconte les pérégri-
nations de la souris des moissons 
Aelia et de sa sauvegarde en Breta-
gne. Apéro à la sortie en extérieur. 

«Génération Greta» 
Vendredi 17 septembre, projec-

tion du film «Génération Greta» 
qui débute à 20 heures et qui sera 
suivi d’une discussion engagée en-
tre Bénédicte Bourgeois et Prune 
Roulier. Le documentaire, coup de 
cœur du comité de sélection d’une 
soixantaine de documentaires, 
rend hommage aux jeunes qui se 
mobilisent pour le climat. Apéritif 
ensuite à l’extérieur. 

Enfin, le 21 septembre, cette 
fois-ci à la HES-SO de Sierre à 
19 heures, projection du film «La 
France à vélo» qui sera suivi d’une 
discussion avec Paride et Carine  
Corvaglia, adeptes des voyages à 
vélo. Entrée libre. (C) 

Tout le programme: www.festivaldufilmvert.ch 
10 francs pour les deux premiers films et entrée 
libre à la HES-SO.

 VENTHÔNE  «Je développe une technique person-
nelle qui me permet d’explorer l’expressivité des ma-
tières, des couleurs et des patines en jouant égale-
ment avec les épaisseurs, les transparences ainsi 
qu’avec la charge symbolique, mystique ou encore 
onirique des formes et des traces.» Stéphane Meier 
expose ses peintures au château de Venthône du 4 au 
26 septembre. Et il cite des artistes qui l’ont influen-
cé dans sa quête: Hideaki Yamanobe, Lawrence Car-
roll, Su Xiaobai, Mark Rothko, Antoni Tàpies. 
Né en Valais en 1970, Stéphane Meier fait une for-
mation d’architecte à l’Ecole polytechnique de Lau-
sanne, qui le sensibilise «au jeu des volumes et des 
formes placées dans un espace bi ou tridimensionnel 
et lui donne les bases d’un langage visuel, ainsi 
qu’une certaine discipline conceptuelle.» Il pratique 
divers apprentissages autour du dessin, de la pein-
ture, de la calligraphie et de la céramique. 

L’art, c’est la liberté 
Une deuxième formation dans l’éducation 

l’amène à travailler avec des adolescents sur le thème 
de la créativité dans le cadre d’un atelier. Voyages et 
rencontres enrichissent sa mémoire d’impressions 
ramenées d’Australie, du Vietnam, de Chine, du Ma-
roc et d’Espagne. 

«L’art est pour moi la liberté de m’inventer, il est 

avant tout cet espace de liberté infini», déclare-t-il. 
«Dans ce qui paraît aléatoire, fortuit, il y a quelque 
chose d’insaisissable, de difficilement explicable: des 
couleurs se répondent, s’appellent, des compositions 
s’équilibrent, deviennent tout à coup puissantes, évo-
catrices, sensibles, vibrantes. Il semble qu’il y ait des 
lois de la nature là-dedans. L’artiste explore et joue. Il 
va au cœur de l’inconscient visuel et sensoriel.» 

FRANÇOISE DE PREUX 
Ouvert du vendredi au dimanche de 15 h à 18 h et visible sur le site 
www.galerie-venthone.ch

CHÂTEAU DE VENTHÔNE EXPOSITION 

L’artiste explore et joue

MONTAGN’ARTS MINI FESTIVAL 

Risquer un autre monde

ant tout cet espace de liberté infini» déclare-t-il

SITION 

Une œuvre de Stéphane Meier. DR
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Céline Salamin 
revisite le Déserteur 
LES CONDÉMINES Pour com-
mémorer les 150 de la disparition 
du Déserteur, l’association 
LeZ’Arts aux Condémines (village 
de la commune de Nendaz) orga-
nise une exposition d’art contem-
porain sur le thème de l’artiste 
voyageur. Trois artistes participent 
au projet: Sylvie Wozniak artiste 
de Visarte-Genève, Floren H.A. 
Wicki et la Sierroise originaire de 
Basse-Nendaz, Céline Salamin. 
L’artiste-peintre a été fascinée par 
les décors floraux ornant les pein-
tures du Déserteur, un thème 
qu’elle développe déjà de son côté 
depuis plusieurs années. Ses 
«Nature mortes au Déserteur» re-
visitent l’histoire de la représenta-
tion des fleurs dans la peinture. Le 
déserteur, Charles-Frédéric Brun 
peintre imagier venu de France, 
arriva à Nendaz à la moitié du 
XIXe siècle. Il vécut dans la peur 
d’être pris par les gendarmes. Il a 
vécu en SDF, se cachant entre 
Nendaz et le val d’Hérens jusqu’à 
sa mort en 1871. 
 
Du 28 août au 26 septembre au Lez’Arts, route 
des Condémines 160. Vernissage, samedi 
28 août à 15 heures en présence des artistes. 
 
La Gérondine en 
concert 
SIERRE L’harmonie municipale 
de Sierre donnera son concert an-
nuel samedi 28 août à 20 heures 
au TLH-Sierre. «2020 a été une 
année musicale, malgré tout! Avec 
une persévérance proche de l’obs-
tination, nous avons usé de toutes 
ficelles à notre disposition pour 
maintenir l’activité de notre socié-
té. Répétitions à 5, puis 10, puis 
15, avec séparations, puis que les 
jeunes, puis des partielles, des ré-
pétitions à deux registres!», expli-
que le courageux directeur Ronald 
Favre. Le programme n’en sera que 
plus attendu avec une sorte de pe-
tit tour du monde musical. L’occa-
sion de montrer votre soutien. 
 
Réservation: www.tlh-sierre.ch 
Entrée libre, chapeau à la sortie. 

L’Epiconik Festival 
LENS Pour la 5e année consécu-
tive, l’Epiconik Festival, organisé 
par la Jeunesse de Lens-Icogne, 
propose des animations et des 
concerts samedi 28 août dès 16 
heures sur la place de l’école. Au 
programme: baby-foot et fléchet-
tes, dessins. Dès 20 heures, Mia 
Oud et Mareposa présenteront 
leurs projets respectifs sur scène. 
Place ensuite au collectif Dj’s fri-
bourgeois, La Barque. 
Pas de pass sanitaire exigé. 
 
Vallet chez lui 
VERCORIN Dernier week-end 
pour apprécier l’exposition «Ed. 
Vallet, coup d’œil» à la Fondation 
Edouard Vallet au centre du vil-
lage. Des œuvres diverses qui per-
mettent de découvrir des réalisa-
tions inédites de l’artiste. 
Jusqu’au 29 août de 14 h 30 à 18 h. 

Films: mode et 
peinture 
CRANS-MONTANA Amitalia 
qui organise des projections de 
film d’art, présente, dans une série 
consacrée aux grands couturiers 
italiens, le documentaire «Ottavio 
Missoni (1921-2013)» dimanche 
29 août à 18 heures à Cinécran. 
Vendredi 3 septembre à 18 heures, 
projection de Maledetto 
Modigliani, la vie du génie livour-
nais Amedeo Modigliani (1884-
1920) à travers le regard de Jeanne 
Hébuterne, la dernière épouse de 
l’artiste, qui se suicida deux jours 
après la mort de son aimé. 
Réservation possible: info@amitalia.eu 
 
Exposition 
VEYRAS Eliane Muller remet les 
clefs de son salon de coiffure le 
20 août. A vrai dire, elle range ses 
ciseaux pour mieux se consacrer à 

la peinture qu’elle pratique depuis 
très longtemps. Elle saisit 
l’occasion de ce changement pour 
organiser une exposition samedi 
4 septembre au garage, sous 
le salon de coiffure jusqu’au 
10 septembre. 
De 16 à 20 heures. 
Vernissage samedi 4 septembre dès 16 h. 
 
Chansons sur scène 
VEYRAS «Chansons sur scène» 
se produira sur la scène du Tohu-
Bohu samedi 4 septembre à 18 
heures. En collaboration avec 
l’EJMA Valais, Célina Ramsauer 
offre à des artistes amateurs de 
tous âges, une expérience musi-
cale allant de la composition de 
chansons à la scène, dans un esprit 
de groupe. Les artistes qui monte-
ront sur scène ont travaillé à créer 
leurs chansons et ont été encadrés 
par des professionnels tout au long 
de leur apprentissage. A Veyras, le 
public pourra découvrir la présen-
tation publique de leurs créations. 
www.tohu-bohu.ch 
 
La céramique dans 
tous ases états 
MORAT Samedi 4 et dimanche 
5 septembre, peut être l’occasion 
d’une virée du côté de Morat et de 
son rendez-vous annuel autour de 
la céramique. De 9 à 18 heures, 
une centaine d’exposants de 
d’Allemagne, de France, 
d’Espagne, d’Ukraine ou de 
Belgique. Mais aussi de Suisse et 
même la Sierroise Anne-Chantal 
Pitteloud. Un jury a sélectionné 
les céramistes, des œuvres de 
qualité exposées au bord du lac de 
Morat. Pour s’émerveiller. 
 
Peinture 
SIERRE Michel Gruner expose 
ses peintures à la galerie Job 
Transit à Chippis du 4 septembre 
au 30 octobre. «Espaces 
construits, espaces rêves» sera 
visible du lundi au samedi de 
9 à 12 heures et de 14 à 18 heures 
(samedi 19 h). 
 
Vernissage samedi 4 septembre 
de 14 à 16 h 30.

VEYRAS Le Musée 
Olsommer organise toute une 
série d’événements et 
d’activités. A noter dans votre 
agenda les deux prochains 
rendez-vous: dimanche 
29 août, le temps d’une 
après-midi, le musée propose 
une incursion multisensorielle 
dans l’univers du symbolisme, 
entre art, musique et vins. 
A 14 h 30, le musée mettra en 
lumière, grâce à la collabora-
tion du Conservatoire cantonal 
de musique, deux prodiges, 
la violoncelliste valaisanne 
Regina Beytrison et l’altiste 
vaudoise Clothilde Lengagne 
pour un concert aux accords 
symbolistes dans le jardin. 
Le concert sera suivi du com-
mentaire d’une des œuvres d’Olsommer et d’un apéritif. 
Mardi 7 septembre, de 14 à 15 h 15, les participants pourront découvrir 
les études de fleurs et de plantes Art nouveau du peintre de Veyras 
avec la conservatrice du musée, Katia Boz Balmer puis Rose Panchard, 
herboriste initiera le public aux secrets botaniques et symboliques de 
ces fleurs, par une présentation dans le jardin du musée. À la fin du 
parcours, dégustation d’une infusion accompagnée de gourmandises 
élaborées par Rose Panchard, formée à l’Ecole Lyonnaise de plantes 
médicinales.

ÇA BOUGE CHEZ OLSOMMER

AU CASINO 
KAAMELOTT 
Vendredi 27 et samedi 
28 août à 18 h; dimanche 29 
à 20 h 30. Réalisé par Alexan-
dre Astier, comédie d’aventu-
res française avec Alexandre 
Astier, Lionnel Astier et Anne 
Girouard (VF-10 ans). 

THE SUICIDE SQUAD 
Vendredi 27, dimanche 29, 
lundi 30 et mardi 31 août 
à 20 h 30. Comédie 
américaine de Tom McGrath  
(VF-16 ans). 
 
 
 

BABY BOSS, UNE AFFAIRE 
DE FAMILLE 
Samedi 28 et dimanche 
29 août à 16 h. Réalisé par 
James Gunn avec Margot 
Robbie, Idris Elba, John Cena, 
Joel Kinnaman 
(VF- 3D - 6 ans). 

AU BOURG 
LES FANTASMES 
Vendredi 27, samedi 28, 
lundi 30 et mardi 31 août à 18 h.  
Réalisé par Stéphane Foenki-
nos et David Foenkinos avec 
Karin Viard, Jean-Paul Rouve, 
Ramzy Bedia et Joséphine 
Japy (VF-16 ans).  

OSS 117: ALERTE ROUGE 
Vendredi 27, samedi 28, lundi 
30 et mardi 31 août à 20 h 30; 
dimanche 29 à 18 h. 
Comédie française signée 
Nicolas Bedos avec Jean 
Dujardin, Pierre Niney et 
Fatou N’Diaye (VF-10 ans).
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A gagner 
 
1 x KIT APÉRO SIERRE TOURISME 
ET 2 x ENTRÉES AU LAC SOUTERRAIN 
DE SAINT-LÉONARD 

 

Comment participer? 
 
Par SMS 

Envoyez JDS MOT suivi du mot mystère au numéro  
363 (Fr. 1.– /SMS) + vos coordonnées complètes  
(nom, prénom, adresse). 

 
 

Par COURRIER  
Envoyez une carte postale avec le mot mystère en  
«majuscule» ainsi que vos coordonnées à l’adresse suivante: 

Le Journal de Sierre, Le Mot Mystère,  
Rue de l’Industrie 13, 1950 Sion. 

 

Par MAIL  
Envoyez la réponse «en majuscules» par mail, à l’adresse: 
concours@lejds.ch ainsi que vos coordonnées complètes. 
(nom, prénom, adresse). 

 

Tirage au sort: Mardi 14 septembre 2021. 

 
 

Conditions de participation 

Les collaborateurs du Groupe Rhône Média, d’impactmedias 

ainsi que les membres de leurs familles ne sont pas autorisés 
à participer.     

En  participant à ce concours, j’accepte que mes données 
soient exploitées par «Le Journal de Sierre» pour l’envoi  
d’informations et d’offres ponctuelles. Les gagnants seront 
avisés personnellement. Tout recours juridique est exclu. 
 

 
Prochains concours 

24 septembre, 22 octobre, 19 novembre, 17 décembre. 

 

Gagnants pour le mot mystère 
du 9 juillet 2021  

Monsieur Lione Pascal, Réchy 
1x Kit Rando-Fondue pour 2 personnes en Anniviers 

 

Monsieur Berclaz Mike, Sierre  
1x Kit Rando-Fondue pour 2 personnes en Anniviers 

PAR SMS OU CARTE POSTALE! 
JOUEZ TOUS LES MOIS ET GAGNEZ 

DE MAGNIFIQUES LOTS!

S U D R E P D N I P P A R G A
O F E N R E T A M A U A E L F
L D R I T R O S T A L B O E E
A A R O S A N E D A C B L U N
D M U A N E N E U C M U R E A
E R E E N T T M E O O U I E S
P E M S E Y O I T H B M A R I
A I R R C N E N L U C I B N A
N V U O E A D A F A A E D A F
O A O M T E L R I M V I R E T
R R F C T D I N E L C I G B T
D G C R A A U R C E N A R A V
A E O L N T
H
T

I
N

I
I

D
P

E
S

S
V

Powered by www.cnote.ch

Le mot mystère

Les mots de la liste ci-dessous peuvent se lire et se biffer horizontalement, 
verticalement ou en diagonale, à l’endroit ou à l’envers. Une même 
lettre peut servir à former plusieurs mots sauf si elle fait partie du... mot 
à découvrir, aujourd’hui un palais. Bonne recherche.

Solution du mot mystère du 9 juillet:  MUTTENZ

AUMONE

AVOCAT

BIDET

BRECHE

CADENAS

COMBAT

CUIR

DARNE

DETOUR

DETROIT

ECRU

FAISANE

FLEAU

FOURME

FRIAND

FRONTON

GICLE

GRAPPIN

GRAVIER

HADRON

HOULE

INDICE

MAIA

MATERNE

MESCAL

MIEN

MORSE

NATTE

OBLAT

OUIE

PATENTE

PEDALOS

PERDUS

PETUNIA

PIED

RANIME

RIVALITE

SORTIR

SPIN

STADE

TOMBOLA

URUBU

VARAN

VELCRO

ConcoursLE

JOURNAL
DE SIERRE BIMENSUEL

JGA 3960 SIERRE
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POUR LE DISTRICT, 
DU 12 AU 25 AOÛT 

Maria Lionetto, 89 ans, Italie, Sierre 

Diego Perrig, 93 ans, Sierre 

Lucette Borgeat, 69 ans, Champzabé-Noës 

Jean-Pierre Briguet, 91 ans, Lens 

Maurice Nanchen, 83 ans, Icogne 

Violette Wagenblast, 85 ans, Chalais 

Marie-Claire Bonnard-Mathieu, 71 ans, Ayer / Grimisuat 

Vito Théodoloz Annese, 54 ans, Grône / Noës 

Didier Gillioz, 65 ans, Venthône 

Georges Crettol, 88 ans, Sierre 

 

 

 

 

 

 
 

 
 

 
 

 

 

 
 

 
 

DÉCÈSCOULEUR DU TEMPS 

Considérer la fin
 «En toutes choses, il faut considérer la 
fin.» Qui ne se souvient d’avoir lu, dans 
son enfance ou sa jeunesse, l’une ou l’au-
tre des «Fables» de Jean de La Fontaine? 
Alors que nous célébrons cette année le 
400e anniversaire de la naissance du fa-
buleux moraliste, l’occasion nous est 
donnée de revisiter son œuvre, de nous 
imprégner à nouveaux frais des leçons 
qu’elle comporte. Très propres à inspirer 
l’action des gens ordinaires comme à re-
muer la conscience des plus grands (ja-
mais Louis XIV n’a soutenu l’auteur des 
«Fables»), ces dernières nous sont un 
guide sûr. Mais au-delà de toute morale, 
la plus grande leçon que nous laisse Jean 
de La Fontaine est peut-être la façon qui 
fut la sienne de se préparer à la mort et de 
se présenter devant Dieu. Se sachant at-
teint par un mal incurable, il eut le 
temps de relire les Evangiles et de tra-
duire en français les hymnes du bré-
viaire. Lui qui ne fut pas toujours un 

chrétien exemplaire (il avouait s’en-
nuyer à la messe et aimait à courtiser ga-
lamment les jeunes filles…) renia publi-
quement ses erreurs passées et vécut 
une authentique conversion. «Ô mon 
cher, mourir n’est rien; mais songes-tu 
que je vais comparaître devant Dieu? Tu 
sais comme j’ai vécu…» confessait Jean 
de La Fontaine à son ami de toujours, le 
chanoine François de Maucroix. Qui de-
vait trouver les mots les plus appropriés 
pour répondre à la sincérité d’un tel 
aveu: «Mon très cher, les plus justes ont 
besoin de la miséricorde de Dieu. 
Prends-y donc une entière confiance, et 
souviens-toi qu’il s’appelle le Père des 
miséricordes et le Dieu de toute consola-
tion.» Voilà l’essentiel dit en peu de 
mots. Puissions-nous nous en souvenir 
quand le Seigneur voudra nous rappeler 
à Lui. «En toutes choses, il faut considé-
rer la fin.» 
            ABBÉ LÉONARD BERTELLETTO, CURÉ-DOYEN      

 

HOMMAGE

Antoine Bailly
 A Antoine Bailly, géographe, huma-
niste, épicurien, ami. 

Docteur en géographie, professeur 
émérite de l’Université de Genève, 
professeur invité dans une quarantaine 
d’universités étrangères, plusieurs fois 
docteur honoris causa, auteur de nom-
breux ouvrages et articles scientifi-
ques, passionné d’œnologie, amoureux 
de la montagne, cycliste au long cours, 
Antoine était né en France, mais avait 
adopté la Suisse où il partageait le peu 
de temps que ses nombreuses activités 
lui laissaient entre Ollon (VD) et le 
Haut-Plateau. Il nous a quittés à fin 
juin, suite à une courte maladie et – se-
lon ses recommandations – dans la 
plus grande discrétion. 

Sa vision de la géographie moderne, 
humaniste, ses contributions à cette 
science lui ont valu les plus hautes dis-
tinctions: la Founder’s Medal en 2008 
et le Prix International Vautrin Lud, en 
2011, équivalent à un prix Nobel de 

géographie. 
Pourtant, un jour, sollicité par un 

ami vigneron, il a accepté en toute sim-
plicité de nous accompagner dans un 
projet des plus improbable: restaurer 
une antique demeure, le château de 
Vaas, et en faire un centre de promo-
tion des produits locaux. Ce lieu de-
viendra, selon son vœu, «la Maison des 
cornalins» ou, comme il aimait à la 
qualifier, «un écrin pour le cornalin». 

A ce grand homme d’une simplicité 
désarmante, analyste lucide empli 
d’une sagesse sereine, qui devint rapide-
ment un ami fidèle – il savait soigner 
ses amitiés aussi bien que ses vins – les 
membres de l’association Château de 
Vaas tiennent à rendre un hommage 
vibrant. 

Chapeau bas, l’ami, et toute notre 
gratitude pour ton soutien sans faille! 
Pour l’association Château de Vaas, 

 
PIERRE-PAUL NANCHEN
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PERMANENCE DES
POMPES FUNÈBRES

Avenue du Marché 3 – Sierre
Funérarium: Rte de la Gemmi 81

Vous pouvez consulter  
«Le Journal de Sierre» en format  

électronique sur le site www.lejds.ch  
et retrouver également des informations 

à chaud sur sa page Facebook. 
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Grâce au Journal de Sierre, 

touchez 100% des ménages.
Diff usion dans l’ensemble du district de Sierre, y compris 
les 50% de boîtes aux lettres munies d’un «stop pub».

régie publicitaire locale

impactmedias

Besoin d’aide pour 
votre prochaine publicité ?
Contactez-moi.

Sabrina Fischer

Conseillère à la clientèle
078 913 36 33
sabrina.fi scher@impactmedias.ch 



CLAUDE-ALAIN ZUFFEREY | 
Chez les actifs, les joueurs n’ont 
plus le feu sacré et ne sont plus 
prêts à sacrifier leurs vacances au 
profit de leur équipe de football. 
Durant cette préparation estivale, 
de nombreux matches amicaux 
ont d’ailleurs dû être annulés, 
faute de combattants. Du côté des 
juniors, les clubs doivent se re-
grouper afin de pouvoir proposer 
des équipes dans toutes les caté-
gories d’âge. La situation n’est pas 
bonne, malgré le fait que l’on sorte 
d’un Euro qui a permis à la Suisse 
de se mettre en évidence et de 
faire vibrer les fans. Mais visible-
ment, les Shaqiri, Sommer et 
Xhaka ne suscitent plus de voca-
tion. C’est désormais aux clubs 
d’en faire encore plus afin de per-
suader leurs joueurs que c’est en-
core fun de taper dans un ballon.

Des modèles 
qui ne font 
plus rêver

Vendredi 
27 août 2021

ÉDITO
Le terrain à nouveau roi

Le FC Saint-Léonard est incontestablement le 
grand vainqueur de la saison 2020-21 en ce 
qui concerne les clubs du district. Qui pour 
lui succéder? Si une des équipes sierroises 

de 4e ligue parvient à terminer en tête du 
groupe 2, elle pourra prétendre à ce titre. 
Cette division promet d’être intéressante à 
suivre avec de nombreux derbies. REMO

JOURNAL DE SIERREHORS-SÉRIE

FOOTBALL

PUB



 2 |  FC SIERRE / 2e ligue inter 

Les Sierrois avaient pris leurs habi-
tudes du côté de l’arc lémanique, 
avec de multiples déplacements au 
bord du lac, dont cinq visites à Ge-
nève. Cette saison, ils auront l’oc-
casion de voir d’autres paysages et 
des terrains différents. Car dans la 
nouvelle répartition des groupes 
de 2e ligue interrégionale, les 
clubs valaisans ont été reversés 
dans la région Fribourg-Neuchâ-
tel-Berne. 

En termes de kilomètres, cela 
ne change pratiquement rien. La 
saison dernière, le FC Sierre aurait 
dû parcourir 3452 kilomètres. Lors 
de celle qui vient il fera 3348 kilo-
mètres de bus. «Le Valais est un 
canton périphérique. Qu’on joue 
avec les uns ou avec les autres, c’est 
nous qui effectuons les plus longs 
trajets. En 2e ligue inter, nous 
sommes parmi les trois clubs à 
voyager le plus», explique le prési-
dent Antoine Abel. 

Un jeu plus physique 
A l’opposé, le FC Fribourg, avec 

une situation géographique idéale 
n’aura que 1356 kilomètres à cou-
vrir. Ses joueurs pourraient presque 
effectuer à pied les 7,6 kilomètres 
qui les séparent de Düdingen! Du 
côté de Sierre, ces changements de 
destinations sont plutôt bien per-
çus. «Nous aurions dû aller huit fois 
à Genève, relève le président Abel. 
Ce n’est pas vraiment intéressant. 
Sportivement, la mentalité du 
groupe 2 va mieux nous correspon-
dre. Au bout du lac, certains clubs 
oublient trop facilement que nous 
sommes une ligue d’amateurs. Ils se 
renforcent avec des frontaliers 

qu’ils sont prêts à payer très cher. Ils 
ont d’autres moyens financiers que 
nous.» 

Pour l’entraîneur Sergio De Sou-
sa, la donne est différente. Il va de-
voir composer avec des adversaires 
qu’il n’a jamais affrontés. «Ce sera 
un nouveau challenge, un bon 
moyen de découvrir une autre partie 
de la Suisse romande. Dans le 
groupe lémanique nous finissions 
par connaître la majorité des 
joueurs. Cette année nous allons 

plus dans l’inconnue, même si j’ai 
pris quelques informations sur les 
équipes. Après, je pars du principe 
qu’il faut d’abord se soucier de 
nous-mêmes avant de penser aux 
autres… Nous venons de passer 
deux saisons très difficiles.» Si l’on 
se réfère au passé, le jeu du groupe 2 
devrait être plus engagé, basé sur le 
physique. 

Durant la très courte pause esti-
vale, les Sierrois ont eu deux semai-
nes de vacances. Puis, ils ont recom-
mencé un entraînement plus basé 
sur la technique que sur le physi-
que. «Ces séances ont été bien sui-
vies. La semaine dernière, juste 
avant la reprise, nous étions 22 sur 
un contingent de 26. C’est super. Il 

Un changement 
LE JOURNAL DE SIERRE | VENDREDI 27 AOÛT 2021

«Il faut d’abord 
se soucier de 
nous avant  
de regrder les 
autres.»

SERGIO DE SOUSA 
Entraîneur du FC Sierre

Reprise de l’école de foot 
L’école de football du FC Sierre reprend du service tous les mercredis à 
15 h 30. Les filles et les garçons nés en 2014, 2015 et 2016 sont attendus 
au stade de Condémines. Les inscriptions se font directement sur 
place. «Au printemps dernier, nous n’avions qu’une trentaine de joueu-
ses et joueurs. Généralement, nous en avions le double», confie 
Antoine Abel. L’école de foot n’échappe pas à la fluctuation des effec-
tifs d’une année à l’autre, comme dans toutes les catégories de juniors. 
Informations: Michel Scaramuzzo et Serge Lillo au 079 428 20 32.

CHEZ LES JUNIORS

Rte de Sion 26 - 3960 Sierre - 027 455 30 53 - 079 250 10 22 - dgillioz@bluewin.ch

BOXES MODULABLES / ISOLÉS ET CHAUFFÉS
(48 BOXES - RESTE 14)

Dès Fr. 135’000.-Dès Fr. 135’000.-

À VENDRE
GRÔNE  Rue des Etreys
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    de groupe plutôt attrayant         

va encore falloir soigner les bobos 
de certains, hérités de la saison der-
nière. Je compte vraiment sur tout 
le monde», poursuit Sergio De Sou-
sa, qui continue le travail qu’il a mis 
en place les saisons précédentes. 
Son contingent n’a pas énormé-
ment changé, mais il va une nou-
velle fois devoir composer avec de 
jeunes joueurs issus de la formation 
du club. Car les meilleurs s’en vont. 

C’est le cas de Kenan Samardzic, 
parti tenter sa chance en première 
ligue à Martigny. Les Sierrois sont 
habitués à cette situation. Ils savent 
également qu’il est important de 
bien débuter la saison et de mar-
quer des points d’entrée de cause. 
Ce qu’ils n’ont pas fait samedi der-
nier en déplacement à Châtel-
Saint-Denis, avec une défaite 4-0. 

CLAUDE-ALAIN ZUFFEREY

Le FC Sierre a joué ses matches de préparation à Ecossia. REMO

Fondation: 1908.              Stades: Condémines., Ecossia. 

Président:  Antoine Abel. 

Entraîneurs de la une:  
Sergio De Sousa; Daniel Pascale (assistant); Alexandre Bonvin (coach).  
Salvatore Circelli (entraîneur des gardiens). 

Actifs: 2e ligue inter, 3e lligue et 5e ligue. 

Premier match 2021-2022: Châtel-Saint-Denis - Sierre 4-0. 

Juniors: Team Valais central avec Crans-Montana, Sion, Anniviers, Châteauneuf  
et Bramois. En tout 17 équipes sans compter l’école de football.

LE CLUB

a.
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Un maillon  
essentiel
Le FC Sierre est une grande fa-
mille. Les équipes comptent les 
unes sur les autres pour tenter de 
gravir les échelons les uns après 
les autres. Pedro Pinto, actuel en-
traîneur de la deuxième équipe est 
un maillon essentiel de cette 
chaîne. Sa fidélité au club est à 
souligner. Avant de s’occuper 
d’une équipe d’actifs, il a coaché 
des juniors B sierrois pendant 22 
ans. «Je me souviens, par exem-
ple, que Ramiz Mehmetaj faisait 
partie des premières volées que 

j’ai entraînées. J’ai vu passer des 
centaines de jeunes, cela me fait 
bizarre de les recroiser avec pous-
sette et enfant.» 

Tous les entraîneurs sportifs, et 
pas seulement en football, disent 
que la mentalité des adolescents a 
bien changé. Pedro Pinto était en 
première ligne pour le constater. 
«Ils ne sont plus autant motivés 
qu’avant. Lorsque tu disais aux ju-
niors qu’ils pouvaient aller s’en-
traîner une fois par semaine avec la 
une, ils le prenaient comme un 

honneur et y allaient en courant. 
Actuellement, ils te répondent 
qu’ils doivent voir s’ils ont le 
temps.»  

Un tremplin pour la une 
Pedro Pinto a toujours travaillé 

en collaboration avec les autres 
équipes du FC Sierre. C’est ce qu’il 
continue à faire à la tête d’une 
deux, qui se situe entre la première 
et les juniors A. Ce qui signifie que 
son contingent varie d’une se-
maine à l’autre en fonction des be-
soins des uns et des autres. «C’est le 
jeu, mais ça complique un peu les 
choses. J’ai la chance de bien con-
naître l’entraîneur de la première 
équipe, avec qui nous échangeons 
beaucoup. Et lorsqu’un joueur 
passe d’une équipe à l’autre, il est 
important de lui expliquer le pour-
quoi de la situation, pour qu’il ne 
prenne pas mal les choses», expli-
que Pedro Pinto.  

Cette saison, cinq joueurs de la 
deux ont intégré le championnat 
de 2e ligue inter. Ils ont été rem-
placés par cinq juniors en 3e ligue. 
Pour cette formation, le but est de 
jouer le podium avec les moyens 
du bord. Ainsi va la vie au sein du 
FC Sierre. La deuxième équipe 
reste un tremplin pour accéder à 
la une. Car des juniors qui sont 
suffisamment talentueux pour 
passer des juniors A à la 2e ligue 
inter, il n’y en a pas toutes les an-
nées.  

CLAUDE-ALAIN ZUFFEREY 

L’entraîneur de la deuxième équipe du FC Sierre Pedro Pinto (à g.),  
en compagnie de son capitaine et coach Nicolas Pillet. REMO

«Avant, les juniors  
allaient s’entraîner avec 
la une en courant,  
Aujourd’hui, ils doivent 
voir s’ils ont le temps.»
PEDRO PINTO 
Entraîneur du FC Sierre

3960 Sierre
Avenue Général-Guisan 15

027 456 3626
www.oiseaubleu.ch
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Le FC Saint-Léonard avait annoncé 
vouloir remonter immédiatement 
en 2e ligue avec sa première équipe. 
Il l’a fait en décrochant le titre de 
champion valaisan de 3e ligue et en 
y rajoutant un prestigieux trophée: 
un succès en finale de Coupe valai-

sanne. A cette triple réussite, il faut 
ajouter la promotion de la troi-
sième garniture en 3e ligue. Le club 
est désormais présent sur trois 
échelons chez les actifs (2e, 3e et 4e 
ligues), ce qui va permettre à prati-
quement tous les jeunes de trouver 
leur place au sortir des juniors. 

Pour son retour en 2e ligue, le 

FC Saint-Léonard recevra Fully, 
Saxon et Grimisuat avec au milieu 
un déplacement à Nendaz. «Ce dé-
but de championnat sera très im-
portant. Il va être primordial de 
faire rapidement des points, afin 
d’évacuer la pression et de ne pas 
devoir courir derrière nos adversai-
res», commente le président Oli-
vier Charrex. 

Porrentruy était plus fort 
L’entraîneur Pierre-Alain Comte 

poursuit: «Ces premières rencon-
tres vont directement nous mon-
trer où l’on se situe. Mais pour ma 
part, lorsque je suis à la tête d’une 
équipe, je ne vais pas sur le terrain 
pour jouer le maintien. Même en 
tant que néo-promus, nous devons 
être ambitieux et viser une place 
dans les six premiers.» Son contin-
gent n’a subi que peu de modifica-
tions durant l’été. A noter les arri-
vées de Tiago Andrade (Grône) et 
David Rudaz (Chalais). 

Les Léonardins ont déjà eu droit 
à un bon premier test, le 14 août 

dernier en Coupe de Suisse. Ils 
se sont inclinés à domicile face 
au FC Porrentruy (1-3). Les Ju-
rassiens ont eu exactement la 
même trajectoire que leurs adver-
saires valaisans, avec une victoire 
en Coupe et une promotion en 2e 
ligue. Les visiteurs ont mieux com-
mencé la rencontre avec un but sur 
penalty à la 13e. Dès lors, Saint-Léo-

nard n’a fait que courir derrière le 
score. «En première période, nous 
n’avons pas joué sur notre vraie va-
leur. Après la pause, nous nous som-

mes créé des occa-
sions. Mais nous 
avons manqué de 
mordant en atta-
que», précise Pierre-
Alain Comte. Sur 
l’ensemble de la 
rencontre, le 
FC Porrentruy et 

ses grands gabarits ont dégagé plus 
de sérénité et méritent leur qualifica-
tion en 16e de finale face à Chiasso.                    

                     CLAUDE-ALAIN ZUFFEREY

Le néo-promu se voit bien jouer 
un rôle d’outsider en 2e ligue

«Nous sommes 
un promu ambi-
tieux. Nous  
visons une place 
dans les six.»

PIERRE-ALAIN COMTE 
Entraîneur du FC Saint-Léonard

Le FC Saint-Léonard de Mudry et Debons a officiellement commencé sa saison 2021-2022 par une rencontre de Coupe  
de Suisse. Une belle fête du football avec de nombreux spectateurs, mais une défaite 3-1 face à Porrentruy.  REMO

Fondation: 1931. 

Stade: Daillets. 

Président: Olivier Charrex. 

Entraîneurs de la une:  
Pierre-Alain Comte, Benjamin 
Rudaz. Mikael Mudry (assistant), 
Christian Fardel (gardien), Patrick 
Gillioz (coach). 

Actifs: 2e ligue, 3e ligue  
et 4e ligue. 

Premier match 2021-2022: 
Coupe de Suisse: Saint-Léonard - 
Porrentruy 1-3. 

Juniors: Aucun groupement. 
Des équipes de A, C et D, ainsi 
que quatre équipes de E et trois 
équipes de F.

LE CLUB
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Une fête étendue sur une année 
Le FC Saint-Léonard devait fêter son 90e anniversaire en 2021. 
En raison de la crise sanitaire, les festivités ont été reportées d’une 
année. «Nous avons mis en place un comité d’organisation qui va 
annoncer le programme définitif du 90e ces prochains jours. Mais 
je peux déjà vous dire que toute l’année 2022 sera jalonnée de 
manifestations», relève le président Olivier Charrex. En point d’orgue 
des célébrations, les Léonardins vont organiser les finales des 
Coupes valaisannes le 25 mai 2022 au stade des Daillets. «Cette 
compétition est l’un des objectifs de notre saison, pour deux 
raisons: parce que nous allons organiser la finale, mais également 
parce que nous sommes les tenants du titre», explique pour sa part 
l’entraîneur de la première équipe Pierre-Alain Comte.

90E ANNIVERSAIRE 
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Relégué en troisième ligue au 
terme d’une saison chaotique, le 
FC Chippis est en pleine recons-
truction. Celle-ci passe forcé-
ment par des changements, au 
poste d’entraîneur notamment. 

Le club a décidé de faire con-
fiance à un tandem composé de 
deux anciens joueurs. Ramiz 
Mehmetaj et Fernando Louro ont 
pris les rênes de la première 
équipe à la pause hivernale, avec 
en tête le défi de remettre sur les 
rails un groupe qui pointait alors 
à la dernière place du champion-
nat avec un seul petit point. 
«C’était un pari osé», confirme 
Fernando Louro. «Ramiz et moi 

sommes des compétiteurs. L’idée 
de ce nouveau challenge nous a 
titillés et la sollicitation du comi-
té a achevé de nous convaincre. 
Au mieux, cela pouvait être un 
coup de maître avec un sauvetage 
miraculeux, au pire, une pre-
mière expérience de coaching 
pour nous. Même si l’objectif de 
se maintenir n’a finalement pas 
été atteint, notre arrivée est une 
vraie réussite sur le plan hu-
main.» 

Cela réjouit d’ailleurs Gianan-

tonio Maniero, président du club, 
qui aborde la suite avec con-
fiance. «Ce duo d’entraîneurs est 
complémentaire et travaille bien 
ensemble. Ils sont déjà parvenus, 
en cinq matchs, à instaurer une 
très bonne dynamique. Les 
joueurs semblent motivés.» 

Un effectif très stable 
Les ambitions du club pour la 

saison prochaine sont claires: 

que la première et la deuxième 
équipe soient toutes les deux 
compétitives dans leurs ligues 
respectives. «Le rêve serait de 
faire deux promotions d’un 
coup», estime Fernando Louro. 
«Le football amateur demande 
une grande force mentale. On l’a 
vu par le passé, ce n’est pas forcé-
ment l’équipe la plus douée tech-
niquement ou physiquement qui 
gagne. On va jouer la gagne à cha-

que rencontre, mais je ne pense 
pas que nous partions forcément 
favoris.» 

L’optimisme reste de rigueur 
avec ce groupe qui a connu très 

peu de changements. 
«De bonnes bases ont 
été installées, l’am-
biance est bonne avec 
des joueurs bien à 
l’écoute. Le respect et 
la communication mè-
nent au succès, c’est 
très important pour 
nous.» Pour le prési-
dent, si le club peut 

légitimement être un préten-
dant à la promotion, son objectif 
principal est autre. «J’espère vrai-
ment voir une saison qui se dé-
roulera normalement, sans inter-
ruption.» 

COLIN BLATTER

Une dynamique retrouvée

Le FC Chippis possède deux équipes qui peuvent jouer les premiers rôles dans 
leur catégorie de jeu respective. Ici la une en amical face à Nendaz.  REMO
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«Le football 
amateur  
demande une 
grande force 
mentale.»

FERNANDO LOURO 
Co-entraîneur du FC Chippis

Fondation: 1978. 

Stade: Place des Sports. 

Président: Gianantonio Maniero. 

Entraîneurs de la une:  
Fernando Louro et  
Ramiz Mehmetaj;  
Marc Jauret (assistant).  

Actifs: 3e ligue et 4e ligue.  

Premier match 2021-2022:  
Coupe valaisanne:  
Saas-Fee (5e) - Chippis 3-4. 

Juniors: jUne équipe de A,  
juniors B, juniors C et  
deux équipes de juniors D.

LE CLUB
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«Il n’y a pas de rivalité malsaine» 
La collaboration entre la première et la deuxième équipe du 
FC Chippis semble fonctionner à merveille. Les deux équipes, qui 
évoluent respectivement en 3e et 4e ligues, nourrissent de grands 
espoirs pour la saison à venir. «Une vraie complémentarité s’est 
installée entre la une et la deux», se réjouit Gianantonio Maniero. 
«Il n’y a pas de rivalité malsaine. Tous les joueurs œuvrent pour le 
bien du club.» 
Cette belle ambiance est un gros avantage, selon le tandem 
d’entraîneurs à la tête de la première équipe. Fernando Louro le  
confirme: «La collaboration marche aussi bien dans un sens que 
dans l’autre. On travaille pour avoir deux groupes compétitifs, pas 
un au détriment de l’autre.»

COLLABORATION ENTRE LA UNE ET LA DEUX
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Au terme d’une saison 2020-2021 
de nouveau rendue compliquée à 
cause de la situation sanitaire, le 
FC Miège est parvenu à assurer 
l’essentiel: le maintien en 3e li-
gue. Pour le dernier du classe-

ment à la pause hivernale avec 
deux petits points, l’objectif affi-
ché d’éviter la relégation ne sem-
blait pas gagné d’avance. 

Selon l’entraîneur Michel 
Mendicino, c’est à ce moment que 
tout s’est joué. «Nous avons pu 
profiter d’une très longue pause, 
puisque la situation sanitaire ne 

permettait pas la reprise du 
championnat. Le club a su tirer 
profit de ce temps pour faire les 
ajustements nécessaires et les 
joueurs sont restés soudés et moti-
vés. Nous avons finalement pu 
jouer les quatre derniers matchs 
qui nous ont permis de nous sau-
ver en obtenant sept points très 
précieux.» 

Même son de cloche du côté 
de Bastian Caloz, président du 
club mais aussi gardien de la pre-
mière équipe. «On peut se féliciter 
d’avoir atteint notre objectif. Les 
réglages faits à Noël avec l’arrivée 
de nouveaux joueurs et ce sursaut 
d’orgueil lors des quatre derniers 
matchs ont prouvé que notre 
place est bien en 3e ligue.» 

Continuité et stabilité 
La saison à venir, que prési-

dent comme entraîneur espèrent 
la plus normale possible, s’an-
nonce des plus intéressantes. «Il 
faudra essayer de garder la même 

dynamique qui nous avait 
portés à la fin de la saison 
dernière. J’aimerais instau-
rer une stabilité pour que les gars 
continuent à être bien en con-
fiance. Le groupe n’a presque pas 
changé, donc l’objectif du main-
tien reste naturellement à notre 
portée», affirme Michel Mendici-

no, réaliste. «On devra accumuler 
des points dès le début cette fois, 

pour se mettre en sécuri-
té en cas de nouvelle in-
terruption de la sai-
son.» Pour ce qui 
pourrait être la pre-
mière saison complète 
du club dans cette li-
gue, le président et 
gardien évoque lui 

aussi une recherche de stabilité. 
«Nous devons chercher à nous 
établir et, dans la continuité de 
nos quatre dernières rencontres, 
pourquoi ne pas viser la première 
partie du classement.» 

COLIN BLATTER

Ils devront se  nourrir  
de la fin de saison dernière

Le FC Miège sait désormais qu’il va lui falloir marquer des points plus tôt dans la saison. REMO

Fondation: 1978. 

Stade: Des Hartes. 

Président: Bastian Caloz. 

Entraîneurs de la une:  
Michel Mendicino;  
Rui Lourenco (assistant). 

Premier match 2021-2022:  
Coupe Valaisanne: Chamoson (4e) - 
Miège 0-5. 

Actifs: 3e ligue, 4e ligue. 

Juniors: Groupement sportif  
de la Noble et Louable Contrée 
avec Lens, Chermignon et Noble-
Contrée. Sous les couleurs de 
Miège: juniors C, juniors D  
et deux équipes de E.

LE CLUB
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Les aides ne sont pas encore arrivées 
A la suite de deux saisons impactées par le coronavirus, les 
clubs à petit budget comme celui du FC Miège connaissent des 
difficultés financières. «La plupart de nos fonds sont récoltés lors 
des deux lotos que nous organisons chaque année. Sur les deux 
dernières saisons, deux ont dû être annulés. La perte est énorme 
et les demandes d’aide à Swiss Olympic n’ont pas encore 
abouti», s’inquiète Bastian Caloz. Au-delà de cet aspect, un autre 
problème se pose pour Michel Mendicino. «Je pense que la 
pandémie a fait beaucoup de mal au football amateur. De 
nombreux jeunes se sont éloignés des sports associatifs. 
L’ampleur des dégâts pourra seulement être mesurée dans 
quelques années, mais je crains pour les petits clubs de village.»

LE POINT COMPTABLE

«L’objectif du 
maintien en 
3e ligue reste 
naturellement 
à notre portée.»

MICHEL MENDICINO 
Entraîneur du FC Miège
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Il y a une année, les dirigeants cha-
laisards ont tenté un pari: accepter 
l’arrivée de joueurs capés en prove-
nance de clubs évoluant dans des 
ligues supérieures. Le but était de 
monter le plus rapidement possi-
ble en 3e ligue. En recrutant des 
éléments extérieurs, les risques 
existaient. «Et ça ne s’est pas tout à 
fait passé comme on l’espérait», re-
connaît le président Yves Devan-
théry. 

Au début de cette saison, il ne 
restait plus que quatre joueurs dans 
la première équipe. «Lors du der-
nier match de la saison 2020-2021, 
nous étions encore seize. Puis, un 
gros mois plus tard, tout le monde a 
décidé de partir. Nous avons donc 

pris connaissance de cette situa-
tion très tardivement et nous ne sa-
vons toujours pas vraiment ce qui 
s’est passé», poursuit le président, 
qui a été contraint et forcé de reti-
rer l’équipe (voir encadré). 

Un anniversaire repoussé 
Le FC Chalais s’alignera donc 

cette saison, toujours en 4e ligue, 
avec une formation composée 
d’éléments restant de la première 
équipe, des membres de la deux et 

de quelques nouveaux. «Leur but 
sera avant tout de se faire plaisir. 
Cette fois-ci, nous comptons dans 
nos rangs 95% de Chalaisards», 
lance le président. Il regrette ce-
pendant que la relève peine à sui-
vre. Il estime qu’il existe un trou gé-
nérationnel de sept ans et qu’il n’est 
ainsi plus possible d’alimenter cor-
rectement les rangs de la première 
équipe avec des jeunes du cru. 

En 2022, le FC Chalais aura 
90 ans. La question se pose donc 

de savoir comment fê-
ter cet anniversaire. Pour le prési-
dent Yves Devanthéry, la situation 
liée au Covid a compliqué les cho-
ses au point qu’il envisage un re-
port ou même une annulation de 
la manifestation. «Mieux vaut un 

100e réussi qu’un 90e fêté en 
demi-teinte.» Explications: durant 
la pandémie, les nombreuses so-
ciétés chalaisardes ont dû repous-
ser leurs festivités. La fanfare a par 
exemple dû renvoyer son festival. 
«Nous ne ferions que rajouter un 
événement supplémentaire. Diffi-
cile dans ces conditions de pouvoir 
faire un bon carnet de fête.» 

Financièrement, la période qui 
vient de s’écouler n’a pas été facile 
à Bozons. Le repas de soutien a dû 
être annulé. Le FC Chalais a ce-
pendant la chance d’être très bien 
soutenu par la commune, à la-
quelle appartiennent les installa-
tions. «Nous jouons sur un site 
fantastique. Nous sommes en dis-
cussion pour installer l’arrosage 
automatique sur le deuxième ter-
rain. Les politiques sont vraiment 
derrière nous», conclut Yves De-
vanthéry.            

                     CLAUDE-ALAIN ZUFFEREY

Une reconstruction difficile

Au début de cette nouvelle saison, le FC Chalais a dû faire face à de nombreux 
départs. Les joueurs qui sont restés ont été regroupés dans la une. REMO
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«Mieux vaut un 
100e réussi 
qu’un 90e fêté 
en demi-
teinte.»

YVES DEVANTHÉRY 
Président du FC Chalais

«Nous voulions garder l’équipe» 
A la suite du retrait d’une des deux équipes d’actifs du FC Chalais, la 
rumeur a enflé, dans le petit milieu du football sierrois. Certains ont 
dit que les Chalaisards avaient refusé des joueurs parce qu’ils 
voulaient abandonner cette équipe. «Je tiens à rectifier les choses. 
Si nous avons une formation en moins, ce n’est pas de la faute du 
comité. Lors du dernier championnat, nous avons tout mis en place 
pour soutenir les nouveaux arrivants et leur donner d’excellentes 
conditions de jeu. Ils avaient signé une charte dans laquelle ils 
s’engageaient sur plusieurs saisons avec le FC Chalais. Malgré cela, 
ils sont partis et c’est en raison de ces défections que nous avons 
dû retirer la une», martèle Yves Devanthéry, pas du tout content 
d’avoir été mis devant le fait accompli.

LA MISE AU POINT DU PRÉSIDENT

Fondation: 1932. 

Stade: Bozons. 

Président: Yves Devanthéry. 

Entraîneurs de la une:  
Marcos Ribeiro (nouveau). 

Actifs: 4e ligue. 

Premier match 2020-2021:  
Coupe valaisanne:  
Anniviers (5e) - Chalais 1-4. 

Juniors: Groupement Team Rive 
Gauche avec Granges et Grône: 
juniors A, B, C et D. Deux équipes 
de E qui jouent sous le nom du 
FC Chalais.

LE CLUB

de savoir comment fê-
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«Nous avons dû nous réinventer» 
Aucun club sportif n’aurait pu imaginer en 2019 à quelle situation il 
allait devoir faire face. Les ligues inférieures de football ont payé un 
lourd tribut à la pandémie, avec un championnat arrêté à deux repri-
ses. Et qui dit vie sociale perturbée, dit également rentrées financières 
en chute libre. «Sans loto et avec des sponsors également touchés 
par le Covid, nous avons dû nous réinventer. Nous avons organisé 
une tombola afin de maintenir le club à flot. Elle a très bien fonction-
né.» Xavier Barras, président du FC Chermignon, n’est pas rassuré pour 
autant. Il souhaite vivement que les prochaines saisons aillent à leur 
terme. «Financièrement, nous sommes à la limite. Nous avons 
également constaté que des joueurs avaient arrêté le foot. En cas 
de prochaine interruption du championnat, nous sommes morts.»

UNE CRISE SANS PRÉCÉDENT

Depuis déjà plusieurs saisons, le 
FC Chermignon est ambitieux et 
tente de décrocher une promotion 
en 3e ligue. Au terme du dernier 
exercice, il a terminé troisième der-
rière Chippis 2 et Ayent-Arbaz. 
Cette place, contre toute attente, lui 
a permis de disputer un barrage de 
promotion face à Brigue 2. «Nous 
avions posé la question à l’Associa-
tion valaisanne de football qui nous 
avait répondu que vu la situation du 
FC Conthey qui avait retiré son 
équipe, il n’y aurait pas de barrage. 
Nous ne nous sommes pas entraînés 
à fond au printemps, vu que nous 

n’avions plus rien à jouer. Puis, tout 
le monde est parti en vacances», ex-
plique l’entraîneur Alexandre 
Naoux, qui est rentré de Suisse alle-
mande exprès pour cette rencontre. 
Il a dû regretter ce choix, vu que les 
siens perdaient 3-0 après 24 minu-
tes et se sont inclinés 5-0. 

Beaucoup trop d’absences 
Alors, à la suite de ce podium, quels 
sont les objectifs pour le champion-
nat qui commence ce soir à Com-
buissan avec la venue de Bramois 2? 
«Nous voulons toujours faire 
mieux», lance le président Xavier 
Barras. Le groupe de 4e ligue se com-

pose de 26 joueurs, dont sept nou-
veaux  et trois qui ont repris la com-
pétition. La présence à Chermignon 
d’un staff fourni (entraîneur physi-
que et physio) ainsi que 
d’objectifs  très élevés, ont 
permis ce recrutement. 
«J’ai dit au groupe que je 
nous donnais deux ans 
pour décrocher la promo-
tion. Si nous échouons, j’ar-
rête», précise l’entraîneur, 
qui a déjà eu de quoi s’exas-
pérer avant même le début du cham-
pionnat. Cet été, certains joueurs 
ont préféré partir en vacances ou 
participer à des fêtes, plutôt que de 

prendre part aux matchs d’entraîne-
ment organisés par leur club. «J’avais 
exigé de la présence. Mais ils trou-
vent toujours une excuse. Ces ren-

contres devaient me servir à 
faire des tests, à trouver un 
onze de base. Mais en tour-
nant avec treize joueurs, 
c’est impossible. J’ai même 
dû jouer une rencontre. Ce 
manque d’investissement 
est vraiment difficile à ac-

cepter», poursuit Alexandre 
Naoux. Sûr qu’en saison, avec un 
contingent de 26 joueurs, cette si-
tuation va s’améliorer. 

CLAUDE-ALAIN ZUFFEREY

Deux ans pour une promotion

Certains éléments ont mieux joué le jeu que d’autres durant l’été. Ils étaient 
présents aux entraînements au lieu de partir en vacances.  REMO

Fondation: 1978. 

Stade: Combuissan. 

Président: Xavier Barras. 

Entraîneurs de la une:  
Alexandre Naoux; Sébastien  
Balet, Nicolas Briguet  
et Christian Rubin (assistants). 

Actifs: 4e ligue. 

Premier match 2021-2022:  
Coupe valaisanne:  
Chermignon - Erde (4e) 7-0. 

Juniors: GS Noble et Louable 
Contrée avec Miège, Lens et 
Noble-Contrée. Sous les couleurs 
de Chermignon: juniors B, juniors 
D et juniors E.
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«Le manque 
d’engagement 
de certains 
joueurs est diffi-
cile à accepter.»

ALEXANDRE NAOUX 
Entraîneur du FC Chermignon LE CLUB
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Alors que l’objectif affiché au dé-
but de la saison dernière – la pro-
motion en 3e ligue – n’a pas pu 
être atteint pour les Grangeards, 
la situation n’est pas pour autant 
jugée alarmante par ses diri-
geants. 

En effet, le dernier champion-
nat raccourci n’est pas vraiment 
représentatif du niveau des mem-
bres du FC Granges, selon Sandy 
Valiquer, entraîneur et joueur de 
la première équipe: «On a eu une 
mauvaise phase en début de pre-
mier tour et on a perdu pas mal de 
points bêtement», regrette-t-il. 
«Nous évoluons dans un groupe 
relevé où nous ne sommes claire-
ment pas les seuls à viser et à pou-
voir prétendre à la promotion.» 

Ces paroles font écho à celles 
de Jérémy Jaunin, vice-président 
du club. «La coupure imposée a 
vraiment rendu difficile la situa-
tion pour les actifs. Ils n’ont pas 
eu l’occasion de montrer de quoi 
ils sont vraiment capables», af-
firme ce dernier. 

Des retours de blessures 
Avec un groupe resté plus ou 

moins inchangé, c’est bien la pro-

motion que le FC Granges a en li-
gne de mire pour la saison pro-
chaine. «Nous allons avoir des 
joueurs de retour de blessure et 
un nouveau gardien, mais il n’y a 
pas eu de gros changements», as-

sure Sandy Valiquer avant de 
poursuivre: «Ce qui a parfois fait 
défaut par le passé selon moi, 
c’est peut-être des joueurs qui 
donnent de la voix dans les ves-
tiaires lors des moments diffici-

les. Mais je pense que 
tout le monde est 
motivé à obtenir de 
bons résultats cette 
saison et, par- 
dessus tout, j’espère 
un championnat 
complet qui se 

jouera sans interruption du début 
à la fin.» 

Jouer le coup à fond 
Même discours du côté du co-

mité et de Jérémy Jaunin pour qui 
l’objectif de monter en 3e ligue 
est atteignable. «Tout le monde 
au club est motivé à l’idée de voir 
la première équipe évoluer au 
meilleur niveau possible. Il faudra 
compter sur nous la saison pro-
chaine pour jouer le coup à 
fond.» 

COLIN BLATTER
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Armés face à la concurrence

Le FC Granges va remettre l’ouvrage sur le métier afin d’atteindre son but qui 
n’a pas changé: monter d’une catégorie.  REMO

Fondation: 1913. 

Stade: Pré de Savioz. 

Vice-président: Jérémy Jaunin. 

Entraîneurs de la une:  
Sandy Valiquer;  
Irfan Salkovic (assistant). 

Actifs: 4e ligue. 

Premier match 2020-2021:  
Coupe valaisanne: Granges -  
US Hérens (4e) 2-4. 

Juniors: Groupement Team Rive 
Gauche avec Chalais et Grône:  
juniors A, B, C et D. Deux équipes 
de E qui jouent sous le nom du 
FC Granges.

LE CLUB

«Il n’y a pas  
eu de grands 
changements 
dans notre  
effectif.»

SANDY VALIQUER 
Entraîneur du FC Granges
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La situation n’a pas changé 
Arrivé au poste de vice-président il y a quatre ans déjà, Jérémy 
Jaunin va quitter cette fonction prochainement. Le comité va-t-il 
alors chercher un président pour reprendre la tête du club? Pas si 
sûr pour celui qui joue maintenant ce rôle. «Cela fait déjà deux ans 
qu’il n’y a plus de président au club. C’est un choix que nous avons 
fait, de ne pas chercher de successeur à placer à la tête du 
FC Granges. Le poste que j’occupe actuellement était plus intéres-
sant pour moi et donc nous avons décidé que les tâches du prési-
dent seraient réparties entre les membres du comité. Cette manière 
de faire fonctionne d’ailleurs très bien pour nous et comme il ne 
semble toujours pas y avoir de gens motivés à reprendre le flam-
beau, il n’y a pas de raison que la situation change pour l’instant.»

UN VICE-PRÉSIDENT À LA TÊTE DU CLUB
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Le FC Lens vient de traverser une 
période extrêmement compliquée. 
Sportivement, le dernier cham-
pionnat s’est soldé par une reléga-
tion en 4e ligue. Et financièrement, 
le Covid a mis le club à genoux. 
«Nous n’avons pas eu les rentrées 
de la cantine et du loto. Nous avons 
mis en place des actions pour com-
bler ce manque, comme une vente 
de fondues. Mais nous avons tout 
de même eu de la chance: 95% de 
nos sponsors ont joué le jeu en 
payant leur dû. Nous nous en sor-
tons avec un léger déficit, c’est un 
petit miracle. Durant cet été, nous 
avons accueilli de nombreuses 
équipes en camp d’entraînement 
sur notre terrain du Christ-Roi. Ces 
locations vont nous faire du bien 
sur le prochain budget», commente 
le président Martial Aymon. 

Fin de saison faussée 
Sur le terrain, les Lensards ont 

été relégués lors de la dernière jour-
née de championnat. Le président 
s’agace un peu des circonstances 
dans lesquelles la compétition s‘est 
déroulée: «Je ne dis pas ça parce 
que nous avons été relégués. Mais 
lorsque nous avions signé pour que 
le championnat soit validé, au cas 
où, après un tour… c’était pour 
l’automne. Pas pour que les trois 
derniers matchs se déroulent en 
juin. Maintenant, il faut aller de 
l’avant.» 

Mais Martial Aymon reste tout 
de même objectif. Comme il le re-
connaît: «La première équipe du 
FC Lens tirait le diable par la queue 
depuis déjà plusieurs saisons. La 
descente en elle-même n’est pas 

une catastrophe. En tombant d’une 
ligue, on se doit d’être ambitieux, 
mais pas arrogant. On va tout mettre 
en œuvre pour remonter. L’année 
de notre 75e anniversaire, ce serait 
fantastique. Mais de nombreuses 
très bonnes équipes ont également 
les mêmes ambitions que nous.» 

Avoir un groupement fort 
En intégrant la 4e ligue, les Len-

sards n’ont pas tout perdu. Ils vont 
retrouver le FC Chermignon et le 
FC Crans-Montana: à la fois leurs 
voisins et leurs meilleurs ennemis. 
Cette rivalité aura le gros avantage 
d’amener du monde autour des ter-

rains et à la can-
tine. «Le Haut- 
Plateau mérite 
d’avoir une équipe 
en 3e ligue. Le hic, 
c’est que chaque club veut qu’elle 
soit chez lui. Nous travaillons avec le 
groupement de la Noble et Louable 
Contrée en juniors. Il est important 
de continuer dans cette voie et 
d’avoir une structure forte afin qu’il 
n’y ait pas de trous dans la pyramide 
et que nos juniors puissent intégrer 
les premières équipes. Avant qu’un 
club ne meure», conclut Martial 
Aymon. 

CLAUDE-ALAIN ZUFFEREY

Ambitieux, mais pas arrogant

Il faudra compter avec le FC Lens cette saison en 4e ligue. REMO

Fondation: 1947. 

Stade: Christ-Roi. 

Président: Martial Aymon. 

Entraîneurs de la une:  
Yves Clivaz, Olivier Zimmermann 
(assistant). 

Actifs: 4e ligue. 

Premier match 2021-2022:  
Coupe VS: Lens - Riddes (3e) 1-2. 

Juniors: Groupement sportif  
de la Noble et Louable Contrée 
avec Miège, Chermignon et 
Noble-Contrée. Sous les couleurs 
de Lens: juniors A et deux 
équipes de D.

LE CLUB

La mentalité est bonne 
L’entraîneur de la une, Yves Clivaz, et son 
adjoint Olivier Zimmermann sont des clubistes. 
Des spécimens de plus en plus rares. Ils 
essaient d’ailleurs d’inculquer leur mentalité 
à tous les joueurs et de redonner une identité 
au club. «Malgré la relégation, l’état d’esprit est bon. Les gars sont 
restés fidèles. Nous n’avons enregistré qu’un seul départ pour 
cause d’arrêt du football, et une arrivée, celle de Kevin Besse.» La 
une du FC Lens a déjà proposé du beau jeu lors des matchs ami-
caux. Elle profite d’avoir pu garder le rythme qu’elle avait acquis en 
fin de saison dernière, au moment où elle luttait contre la reléga-
tion et que certains autres adversaires étaient déjà en vacances.
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UN ENTRAÎNEUR CLUBISTE
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Le FC Crans-Montana possède dé-
sormais un duo d’entraîneurs à la 
tête de sa première équipe. Depuis le 
début du mois de juillet Dorde Du-
galic a été rejoint par Daniel Jorge. 
Le président David Antonio a joué la 
carte de la jeunesse: «Daniel est un 
vrai passionné de football, d’entraî-
nement, de stratégie. Avec Dorde, ils 
sont très complémentaires et appor-
tent beaucoup au club. Ça matche 
bien entre les deux.» 

On ne peut pas vraiment quali-
fier Daniel Jorge de nouveau venu, 
puisqu’il a grandi au sein du club: 
d’abord en tant que joueur, puis 
comme coach. «J’ai commencé à en-
traîner à l’âge de 18 ans en juniors. Je 
me suis occupé de la relève pendant 
dix ans. Après avoir suivi une équipe 
depuis les D jusqu’en A, il était temps 
de me lancer chez les actifs.» Il con-
naît donc très bien les membres de 
son contingent de 4e ligue. Il a joué 
avec un tiers d’entre eux, et a déjà en-
traîné un deuxième tiers. Il ne lui 
reste donc plus qu’à apprivoiser un 
tiers de son effectif. Est-ce que cette 
proximité facilite ou complique le 
travail? «C’est un avantage de con-
naître mes joueurs. Mais on va de-
voir faire la part des choses entre ce 

qui se passe sur et en dehors du ter-
rain.» La priorité de Daniel Jorge est 
de redonner une identité de jeu à 
son groupe de 25 joueurs. «En sta-
tion, nous avons des éléments qui 
viennent d’horizons différents, c’est 
une très bonne chose. Il sera impor-
tant de faire preuve de solidarité 
pour aller tous dans la même direc-
tion. Notre but est de faire mieux 
que la saison dernière. Et nous ne 
sommes pas contre une promotion à 
moyen terme. 

La crise du Covid a bien évidem-

ment compli-
qué la tâche du 
président David 
Antonio qui a vu 
ses traditionnel-
les recettes dimi-
nuer. «On survit. 
Mais notre marge 
de manœuvre est très limitée. Nous 
avons pu payer les entraîneurs au 
prorata du travail effectué. Nous 
avions décidé de rembourser les coti-
sations, puisqu’il n’y avait pas de 
football. Certains ont décidé de nous 

les laisser.» Parmi les actions mises 
en place pour récolter de l’argent, le 
FC Crans-Montana a vendu des 
morceaux de sa surface synthétique 
(voir encadré). 

Discussions pas fermées 
Question effectifs, ils sont restés 

plutôt stables malgré ces pauses for-
cées. Le club du Haut-Plateau pos-
sède toujours suffisamment de ju-
niors, avec des A, des C, des D et des 
E. Pour l’heure, il n’est pas encore 
prêt à intégrer le Groupement spor-
tif de la Noble et Louable Contrée. 
«Les discussions ne sont pas fer-
mées. Mais son projet sportif ne cor-
respond pas au nôtre», commente 
David Antonio, qui est cependant 
d’accord que la situation devient de 
plus en plus difficile et qu’une régio-
nalisation va devenir souhaitable. 

CLAUDE-ALAIN ZUFFEREY

Redonner une identité au jeu

Crans-Montana joue désormais sur une nouvelle surface à la Moubra. REMO

«Nous ne  
sommes pas 
contre une  
promotion à 
moyen terme.»

DANIEL JORGE 
Co-entraîneur du FC Crans-Montana
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Fondation: 1948. 

Stade: La Moubra 

Président: David Antonio. 

Entraîneurs de la une:  
Daniel Jorge (nouveau) et Dorde 
Dugalic. 

Actifs: 4e ligue. 

Coupe valaisanne 2020-2021:  
Isérable - Crans-Montana 4-3 pén. 

Juniors: Membres du Team  
Valais central avec Sierre, Sion, 
Anniviers, Châteauneuf et 
Bramois. Juniors A, C, D et deux 
équipes de juniors E sous 
Crans-Montana.

LE CLUB
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Le liège a remplacé le pneu 
Le FC Crans-Montana a été le premier club du district à s’équiper 
d’un terrain synthétique. Sierre en a fait de même cette année et 
Anniviers va rejoindre ce cercle de privilégiés en 2022. «A 1500 
mètres d’altitude, ce sont des installations qui sont indispensables 
pour que nous puissions recommencer l’entraînement au début du 
mois février», relève le président du FC Crans-Montana, David 
Antonio. La commune et le club ont déjà dû refaire cette surface de 
jeu: les granulés en gomme de pneus noire ont été remplacés par 
du liège. «C’est un terrain synthétique nouvelle génération. Lors des 
matches de préparation, les joueurs m’ont dit que les sensations 
changeaient, mais qu’ils le trouvaient très agréable», explique le 
président du FC Crans-Montana.

NOUVELLE SURFACE SYNTHÉTIQUE
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Le FC Grône a fait peau neuve. 
Du côté des dirigeants, Alain Bal-
lestraz a pris la place de Mario 
Tartaglione au poste de président. 
Cet ancien joueur du club s’est 
également entouré d’un nouveau 
comité. Mais pourquoi s’enga-
ger dans cette période plus 
que difficile? «Mon prédé-
cesseur a dû gérer la vague 
Covid. Cela n’a pas été évi-
dent. Nous, nous arrivons 
après la grosse tempête. 
Alors, lorsque j’ai reçu cette pro-
position, je me suis dit que je de-
vais rendre au FC Grône ce qu’il 
m’avait donné quand j’étais jeune. 
C’est un beau challenge. J’ai égale-
ment eu la chance de trouver huit 
personnes du village pour m’ac-
compagner dans cette aventure.» 

Le nouveau président va s’atte-
ler dans un premier temps à chan-
ger l’image du club grônard. «J’ai-
merais qu’on reparle du FC Grône 
d’une manière plus positive. Qu’il 
retrouve de son éclat et que les an-
ciens reviennent au bord du ter-
rain pour nous soutenir. Ce chan-
gement de comité va amener de la 
fraîcheur et de nouvelles idées», 
poursuit Alain Ballestraz. 

Sur le terrain, les Grônards 
n’aligneront plus qu’une équipe 
d’actifs à la place de deux. Un nou-
vel entraîneur a également été 
nommé. Vitor Oliveira De Magal-
haes faisait déjà partie du staff du 
club, puisqu’il occupait un poste 
dans le Team Rive Gauche, 
comme entraîneur juniors. 

100 ans en 2024 
Question objectifs sportifs, le 

club aimerait bien jouer une place 
à mi-classement. «Ce sera un 

championnat relevé, mais notre 
contingent en a les moyens. Je me 
réjouis de retrouver des derbys, 
notamment le classico contre nos 
voisins grangeards.» Le président 
Alain Ballestraz voit déjà plus loin 
que la saison qui se profile. Le 
FC Grône aura 100 ans en 2024. 
Pour mettre sur pied un événe-
ment à la hauteur de cet anniver-
saire, le FC Grône a créé un comi-
té d’organisation ad hoc qui est 
piloté par Jacques-André Allegro. 

CLAUDE-ALAIN ZUFFEREY 

Améliorer l’image du club

Le FC Grône a disputé son premier match de la saison face à Bramois, club de  
2e ligue. Pour ce tour de Coupe, la marche était trop haute, il s’est incliné 4-1. REMO

«J’aimerais 
qu’on parle du 
FC Grône d’une  
manière plus 
positive.»

ALAIN BALLESTRAZ 
Président du FC Grône

Fondation: 1924. 

Stade: La Pogyre. 

Président:  
Alain Ballestraz (nouveau). 

Entraîneur de la une:  
Vitor Oliveira De Magalhaes; 
David Garcia (assistant) et 
Lionel Da Silva (coach). 

Actifs: 4e ligue. 

Juniors: Groupement Team 
Rive Gauche avec Granges et 
Chalais: juniors A, B, C et D. Les 
E restent à Grône.

LE CLUB
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«Cette défaite nous a remis les 
idées en place»
Coupe de Suisse Cette saison, c’est le 
FC Saint-Léonard qui a eu droit à goûter 
aux joies de cette compétition. Il s’est 
incliné 3-1 face à Porrentruy (2e ligue). Les 
Léonardins n’avaient plus perdu en match 
officiel depuis de le 19 octobre 2019 face 
à Steg 1-0. Entre-temps, ils n’avaient 
concédé que deux matchs nuls face à 
Miège et St. Niklaus. «Cette défaite nous 
a bien remis les idées en place», a 
commenté le président Olivier Charrex. 

Un quatre sur dix  
pour les clubs du district
Coupe valaisanne St-Léonard n’a pas 
participé à ce premier tour de la 
compétition. Chalais, Chippis, Miège et 
Chermignon ont passé l’obstacle. Les trois 
premiers cités ont battu des équipes 
moins bien classées. Les Chermignonards 
ont réalisé le résultat du week-end en 
battant Erde (4e ligue) sur le score de 7-
0. Prochain tour: Agarn - Chermignon, 
Chalais - Hérens, Chippis - Bramois, 
Isérables- St-Léonard. Goms - Miège.   

La deux du FC Chippis n’a  
pas pu monter en 3e ligue
Règlement Au terme d’une belle demi-
saison 2020-2021, la deuxième équipe du 
FC Chippis est arrivée en tête du 
classement du groupe 2 de 4e ligue. Elle 
a devancé Ayent-Arbaz et Chermignon. 
Cette équipe n’a pas pu monter en 
3e ligue, car dans le même temps, la 
première équipe chippiarde était reléguée 
de 2e ligue. Et le règlement stipule qu’un 
club ne peut pas avoir deux formations 
en 3e ligue. 

Une pelouse libre deux heures 
avant les matchs
2e ligue inter Le FC Sierre devra 
déménager de Condémines au plus tard 
en mars 2022. A Ecossia, malgré des 
installations superbes, le club va être 
d’entrée de cause confronté à des 
problèmes de planning pour l’utilisation 
des terrains. Et un point de règlement lui 
complique encore la vie. En 2e ligue inter, 
le terrain de match doit être libéré deux 
heures avant le coup d’envoi pour que 
l’équipe visiteuse puisse s’échauffer.

FOOTBALL EXPRESS
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Lors des deux dernières saisons, le 
FC Noble-Contrée n’a joué que 18 
matches officiels: seize en cham-
pionnat et deux en Coupe valai-
sanne. Ce manque de rythme n’a pas 
été un frein au développement de la 
première équipe, qui va débuter 
l’exercice 2021-2022 avec des ambi-
tions. «Je peux m’appuyer sur un 
contingent de 25 joueurs. Dès le 
mois de janvier, je les ai retrouvés 

hypermotivés. Nous étions une 
quinzaine pour les séances physi-
ques en salle, puis lors des entraîne-
ments à l’extérieur», commente 
l’entraîneur Quentin Bonvin. Mal-
gré l’incertitude qui entourait la re-
prise du championnat – il n’a 
d’ailleurs jamais recommencé en 
2021 pour le FC Noble-Contrée – 
les joueurs n’ont rien lâché. «J’ai sen-
ti qu’ils en avaient marre de ne rien 
faire, ils étaient contents de pouvoir 
bouger et de retrouver les copains. 
Nous n’avons jamais cessé de nous 
voir, la jeunesse de la Noble-Contrée 
est active. Mais se croiser en soirée 
ou sur un terrain de sport, ça n’a rien 
à voir. Même ceux qui avaient décidé 
de raccrocher sont revenus. Ils ont 
fait l’expérience d’une vie sans foot-

ball et ont pu constater que l’am-
biance leur manquait vraiment», 
poursuit Quentin Bonvin. 

Le derby dès ce soir 
Dans un groupe 2 de 5e ligue au 

niveau de plus en plus élevé, de nou-
velles équipes ont fait leur appari-
tion: Sierre 3, Ardon 2, Chamoson 
2, Printze-Nendaz 3. Autant d’in-
connues qui compliquent quelque 
peu les choses au moment de fixer 
les objectifs pour le championnat à 
venir. «Il va, encore plus que jamais, 
falloir attendre la fin du premier 
tour pour vraiment savoir le niveau 
de tous nos adversaires. A Noël, on 
verra bien. Mais une chose est cer-
taine, nous n’aimons pas perdre. 
Nous rentrons à chaque fois sur le 

terrain pour gagner. Et j’ai un con-
tingent technique, qui sait jouer au 
football. A moi de 
le mettre dans les 
meilleures condi-
tions et de bien le 
préparer physique-
ment. C’est là qu’on 
peut vraiment 
s’améliorer», com-
mente l’entraîneur. 
Noble-Contrée va débuter le cham-
pionnat de la meilleure des maniè-
res, en accueillant Miège 2, ce soir 
(20 h). A l’occasion de ce derby, les 
joueurs porteront leurs nouveaux 
maillots et pourront utiliser leurs 
nouveaux vestiaires. Ils sont prati-
quement terminés. 

CLAUDE-ALAIN ZUFFEREY  

C’est l’année du renouveau

Le tour de chauffe a eu lieu la semaine dernière en Coupe valaisanne avec une défaite 6-2 face à Agarn. REMO

«J’ai senti que 
mes joueurs en 
avaient marre 
de ne rien 
faire.»

QUENTIN BONVIN 
Entraîneur du FC Noble-Contrée

Fondation: 1974. 

Stade: Saint-Maurrice-de-Laques. 

Président: Fabien Métrailler. 

Entraîneurs de la une:  
Quentin Bonvin;  
Dany Clivaz (assistant). 

Actifs: 5e ligue et seniors 30+. 

Premier match 2021-2022:  
Coupe Valaisanne: Noble-
Contrée - Turtmann (4e) 2-6. 

Juniors: Groupement sportif  
de la Noble et Louable Contrée 
avec Miège, Chermignon et 
Lens. juniors D et juniors E 
sous les couleurs de La Noble-
Contrée.

LE CLUB

-
n 
nt 
m-
ur.

La jeunesse a pris les commandes 
Depuis lundi dernier et l’AG du club, Fabien Métrailler occupe le 
poste de président. Signe particulier: il n’est âgé que de 22 ans. La 
jeunesse a donc pris les commandes à Saint-Maurice-de-Laques. 
«Le plus âgé du comité à 31 ans. Notre entraîneur et nos joueurs 
sont également très jeunes. Nous fonctionnons plus comme une 
bande de copains que comme une équipe de football», explique 
Fabien Métrailler, qui joue depuis l’école de foot avec le FC Noble-
Contrée. Pour le nouveau président, le maître mot est la bonne 
ambiance. «Des juniors aux vétérans, je souhaite que tout le 
monde ait du plaisir à se retrouver. Il est important de viser le haut 
du classement, mais pas au détriment de l’ambiance. Il est 
important que tout le monde joue, pas seulement le 11 de base.»

UN NOUVEAU PRÉSIDENT
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Le FC Anniviers peut enfin consi-
dérer l’avenir plus sereinement. 
Après la catastrophe de juillet 
2018, qui a vu son terrain et ses in-
frastructures emportés par une 
crue de la Navizence, les footbal-
leurs de la vallée ont dû s’exiler en 
plaine, à Sierre et à Chalais. 

Trois ans plus tard, ils voient 
leur nouvelle surface de jeu pren-
dre forme et sortir gentiment de 
terre à Vissoie, entre la patinoire et 
les Salaisons d’Anniviers. Une bu-
vette va être construite spéciale-
ment pour le FC, en revanche, les 
footballeurs partageront les ves-
tiaires avec les hockeyeurs. Un 
nouveau local va être bâti à côté de 
l’anneau de glace. «Même si ça a 
pris un peu plus de temps que pré-
vu en raison des différentes procé-
dures, c’est une forme de soulage-
ment. La commune d’Anniviers a 
bien compris la nécessité pour la 
jeunesse de la vallée de posséder 
un terrain de football», commente 
Christian Caloz, président du 
FC Anniviers. 

Trois chantiers en un 
Le projet a mis un peu de temps 

à démarrer, malgré le feu vert don-
né par les autorités anniviardes, 
parce qu’il est séparé en trois: la 
construction du terrain, le déplace-
ment de la route qui le borde et 
l’aménagement des abords du ruis-
seau qui coule à côté, afin d’être 
protégé en cas de crue. Et ces trois 
axes touchent des services diffé-
rents à l’Etat du Valais. «Il est im-
portant pour nous de pouvoir jouer 
à domicile, afin de garder un lien 
avec nos supporters. Cela va égale-

ment faciliter la vie des parents, 
qui n’auront plus besoin d’amener 
leurs enfants en plaine. Cette situa-
tion a fait que certains jeunes ont 
abandonné le football», poursuit 
Christian Caloz. 

Les actifs ont continué à jouer le 
jeu durant la période Covid et se 
sont entraînés dès que les règles 
s’assouplissaient quelque peu. L’en-
traîneur Moreno Galdo est monté à 
plusieurs reprises en Anniviers, 
afin de limiter les déplacements de 
son groupe. «Nous n’avons pas per-
du de joueurs dans le contingent de 
la première équipe durant cette pé-
riode. J’ai même récupéré un gars 
rentré de Fribourg et un autre qui a 

repris le football. Je peux m’appuyer 
sur un noyau de seize ou dix-sept 
joueurs pour la saison à venir. Et il y 
a toujours les anciens qui peuvent 
venir donner un coup de main cas 
de besoin», commente l’entraîneur, 
qui attend lui aussi avec impatience 
le nouveau terrain. 

Le FC Anniviers peut compter 
sur de jeunes joueurs qui ont inté-
gré les actifs alors qu’ils étaient en-
core en âge de juniors. L’avenir leur 
appartient. «Le plus dur est der-
rière nous. Nous parlons déjà d’une 
date pour l’inauguration des nou-
velles installations, c’est bon si-
gne», conclut Christian Caloz. 

CLAUDE-ALAIN ZUFFEREY

Le terrain prend forme

Fondation: 1976. 

Stade: En construction à Vissoie. 

Président: Christian Caloz. 

Entraîneurs de la une:  
Moreno Galdo. 

Actifs: 5e ligue, féminine 4e ligue. 

Premier match de la saison:  
Coupe valaisanne: Anniviers - 
Chalais (4e) 1-4. 

Juniors: Membres du Team  
Valais central avec Sierre, Sion, 
Crans-Montana, Châteauneuf et 
Bramois. Juniors D et deux équi-
pes de juniors E sous Anniviers.

LE CLUB

Le président du FC Anniviers, Christian Caloz, sur le chantier du futur terrain du club à Vissoie. REMO

Les assurances ont participé 
Pour ces travaux de construction du terrain du FC Anniviers, 
l’assemblée primaire a accepté un crédit d’engagement de 
4 millions de francs. Impossible pour la commune d’assumer 
une telle somme toute seule: «Nous avons touché un montant 
des assurances pour les vestiaires et l’éclairage qui ont été 
emportés à Mission. Il faut ajouter à cela une aide de l’UEFA et 
du Fonds du sport valaisan. Nous attendons encore une réponse 
de la FIFA. Les entreprises qui sont intervenues pour les travaux 
d’urgence en 2018 ont décidé de faire une ristourne de 3% sur 
leurs factures, montant qui devait être attribué à la reconstruction 
de nouvelles installations», explique David Zufferey, conseiller 
communal chargé des travaux publics.

UN PROJET COMMUNAL
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